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CAROLE THIBAUDEAU 

Q ui n'a jamais ressenti un certain 
désarroi, devant les étagères de 
suppléments vitaminiques des 
pharmacies et des magasins 
d'aliments naturels, plus 
garnies que jamais à l'approche 
de l'hiver ? On commence par 

un petit peu de « C » contre le rhume, un 
zeste de « E » contre le vieillissement, un 
soupçon de « complexe B » contre le stress... 
Et on finit par chercher, en échange de tous 
ces petits-pots-de-vitamines, un gros pot de 
multivitamines-minéraux-oligo-éléments-
acides-gras-essentiels ! 

« C'est difficile pour les gens de choisir 
entre deux philosophies, celle qui affirme 
que les suppléments de vitamines sont 
nécessaires et efficaces, et celle qui s'en tient 
à une alimentation saine et variée pour 
fournir tout ce dont nous avons besoin, 
résume la chercheuse Rima Rozen, pionnière 
mondiale de la génétique des vitamines, à 
l'Hôpital pour enfants de Montréal. Mon 
opinion personnelle est qu'il est bon, comme 
toujours, de procéder avec modération. Pour 
la population en général, prendre des 
suppléments, mais en petite quantité, semble 
une décision raisonnable. » 

( Mme Rozen prend elle même des 
comprimés multivitaminiques, en dose 
nutritionnelle, c'est-à-dire du même ordre de 
grandeur que les doses recommandées. ) 

La recherche manque cruellement pour 
servir de base aux recommandations pour 
l'ingestion de vitamines et autres précieux 
micronutriments. De plus en plus cependant* 
on découvre les innombrables interactions 
entre ces molécules que sont les vitamines, 
enzymes, co-enzymes, minéraux, oligo­
éléments, autant de composantes d'une 
« soupe » à l'équilibre délicat. 

Un excès d'une substance peut induire un 
déficit en une autre, comme dans un jeu de 
balancier. De grandes quantité de calcium 
peuvent nuire à l'absorption de fer ou de 
zinc, le zinc peut réduire le niveau de cuivre 
dans l'organisme, les vitamines du complexe 
B agissent en synergie, la vitamine C favorise 
l'assimilation du fer, l'acide folique nuit à 
l'action du méthotrexate ( un médicament 
anticancer ) , etc. 

Voir VITAMINES ettC2 

MITES COMME MOI! RAPPORTEZ VOS 
VIEUX MANTEAUX D'HIVER CHEZ ANDRÉ 

LALONDE SPORTS ET OBTENEZ UN CADEAU 
SURPRISE. LES MANTEAUX RECUEILLIS 

SERONT REMIS A DIFFÉRENTS 
ORGANISMES DE CHARITÉ. 

POUR PLUS DE 
DÉTAILS. ÉCOUTEZ 
MONTRÉAL-BARRETTE 
DU LUNDI AU VENDREDI 
DE 12H A 13H. 
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VITAMINES / Suite de la page C l 

« Le danger d'une mégadose de vi­
tamines ou de minéraux, c'est d'in­
duire un déséquilibre » , souligne 
la diététiste Louise Desaulniers, 
l'une des associées de la Clinique 
de nutrition Louise Lambert Laga-
cée. 

Enfin, « plus » n'est pas néces­
sairement «< mieux » . « Un apport 
de 400 UI ( unités internationales ) 
de vitamine E, indiqué pour préve­
nir une maladie cardiaque, peut 
nuire à une personne âgée qui veut 
rehausser son système immunitai­
re. Pour cette dernière, une dose de 
200 UI sera beaucoup plus effica­
ce. » 

Cet exemple, choisi parmi tant 
d'autres, illustre la pertinence de 
consulter et de connaître son bilan 
de santé avant de prendre des sup­
pléments, surtout à forte dose. 

Très ouverte mais prudente face 
aux suppléments, « auxquels on 
doit trouver leur juste place » , 
Mme Desaulniers est plus chaleu­
reuse face aux aliments perfor­
mants ( les nutraceutiques ) comme 
la levure de bière, le bio-K ou les 
algues, qui apportent de nombreu­
ses substances équilibrées travail­
lant « en équipe » , et non pas com­
me une substance isolée. 

Par groupes cibles 

L'avenir, on va le voir, est à la 
supplémentation personnalisée, ou 
du moins scientifiquement adaptée 
à des groupes cibles comme les 
personnes âgées, les personnes au 
système immunitaire affaibli, les 
fumeurs, les jeunes femmes sur le 
point de devenir enceintes, les fem­
mes qui allaitent, les diabétiques, 
les anorexiques, les personnes à 
risque cardiaque, et, bientôt, toutes 
celles qui présentent une mutation 
génétique ou une autre. 

Une des premières percées scien­
tifiques porteuse d'avenir en ce do­
maine est la découverte qu'une 
supplémentation en acide folique 
( un membre du complexe B ) fait 
baisser le taux sanguin d'homocys-

\ 

La chercheuse Rima Rozen examinant un gel 
d'éiectrophorèse, une technique très utilisée en 
biologie moléculaire. Le D* Rozen a découvert le 
gène responsable de l'excès d'homocystéine 
chez 10 à 12 % de la population. Cet excès est 
un facteur de risque cardiaque. 

À gauche, le D r Jacques Genest fils fait honneur 
au buffet hautement vitaminé servi à la 
conférence-midi de l ' IRCM: « C'est bien meilleur 
que des comprimés I » 

PHOTO ROBERT NAD0N L», 

téine. Un taux élevé de cet acide 
aminé multiplie par presque deux 
le risque de maladie cardiaque, a 
expliqué le D r Jacques Genest fils, 
de l'Institut de recherches cliniques 
de Montréal, lors d'une conférence-
midi donné fin octobre sur le rôle 
des vitamines dans la maladie car-
diovasculaire. 

Ce facteur de risque relié à l'ho-
mocystéine concerne 10 à 12 % de 
la population, à cause d'une muta­
tion génétique, comme l'a décou­
vert la chercheuse Rima Rozen ci­
tée plus haut. 

« Voilà un très bel exemple d'in­
teraction génétique-environne­
ment, affirme le D r Genest qui, de 
son propre aveu, ne prend pas de 
supplément et a une alimentation 
équilibrée. Il faut à la fois la muta­
tion et une déficience en acide foli­
que pour augmenter le risque car­
diaque. Et la supplémentation en 
acide folique et en vitamine B6 
peut contrer la prédisposition gé­
nétique. » 

Êtes-vous porteur 
d e la mutat ion ? 

Mais comment savoir si on est 
porteur de la mutation? Impossi­

ble, à moins d'avoir participé à une 
recherche de pointe sur le sujet. 
« D'ici deux ans, le test génétique 
devrait être disponible pour les 
personnes qui le désirent » , affirme 
Mme Rozen. 

En attendant, la scientifique esti­
me qu'il est important pour tout le 
monde d'avoir une diète riche en 
acide folique. Un supplément de 
400 microgrammes est indiqué, 
surtout pour les jeunes femmes 
susceptibles de tomber enceintes, 
car une carence en acide folique 
peut causer la maladie « spina bifi-
da » au foetus dès son premier 
mois d'existence. 

«< Chaque individu hérite sans 
doute génétiquement de risques 
particuliers, poursuit Mme Rozen : 
l'absorption des acides aminés, le 
métabolisme du glucose, la fabrica­
tion des enzymes, etc. Quand tout 
le génome humain sera séquence, 
nous pourrons établir le profil pré­
cis d'une personne et recommander 
une diète et une supplémentation 
personnalisées. » 

Pour le moment, on ne sait pas si 
les recommandations pour les ap­
ports vitaminiques et en minéraux 
sont les meilleures. « Cela dépend 

de ce que l'on mesure, explique 
Mme Rozen. Un apport donné en 
acide folique peut être suffisant 
pour prévenir l'anémie mais pas 
pour empêcher l'excès d'homocys­
téine. À mesure que les connais­
sances changent, il faut changer les 
recommandations. » 

Les vitamines, qui ne sont pas 
brevetables, n'inspirent guère les 
compagnies pharmaceutiques à in­
vestir. Les fonds de recherche du D r 

Genest proviennent pour l'étude ci-
haut mentionnée du FRSQ ( Fonds 
de recherche en santé du Québec ) , 
du CRM ( Conseil de recherche 
médicale du Canada ) et du NIH 
( National lnstitute of Health, aux 
Etats-Unis ) . 

Aux États-Unis, on assiste à une 
véritable « vitaminomania » , titrait 
le New York Times du 26 octobre, un 
phénomène très tonique pour l'in­
dustrie des vitamines et autres sup­
pléments. Ce marché a grossi de 
70 % en 1995, de 57 % en 1996 et 
42 % pour la première moitié de 
1997. 

Note : Pour en savoir plus sur les vitami­
nes : Le nouveau guide des vitamines, 
par Thierry Souccar et le Dr Jean-Paul 
Curtay. publié aux éditions du Seuil. 

Quand on a une vitamine dans la peau... 
Les vitamines qui font monter en 
flèche le prix des petits pots de crè­
me hydratante sont vraiment effica­
ces, selon les études scientifiques 
effectuée notamment par la compa­
gnie Hoffman-La Roche. 

Les vitamines E et C protègent 
les cellules contre les dommages 
infligés de l'intérieur comme de 
l'extérieur ( par exemple par les 
rayons ultraviolets ) , alors que les 
vitamines A , B et C peuvent corri­
ger et embellir, d'après la littératu­
re scientifique. Les vitamines ren­
dent donc la c rème p lus 

La vitamine E 
contre le 
cancer du côlon 
Agence France-Presse 
WASHINGTON 

La vitamine E est très efficace 
contre le cancer du côlon alors 
Que les matières grasses et la 
viande augmentent les risques 
de contracter cette affection, se­
lon une étude canadienne pu­
bliée dans la dernière livraison 
du magazine Cancer. 

'. Les recherches ont montré 
qu'un régime alimentaire four­
nissant « un apport de vitamine 
Ê protège très bien contre le can­
cer du côlon v, note le principal 
auteur de l'étude, le D ' Parvis 
Ghadirian, de l'Université de 
Montréal. 

La vitamine E a fait récem­
ment l'objet de plusieurs études 
selon lesquelles elle serait effica­
ce contre de nombreux cancers, 
les maladies cardiaques et réna­
les, le diabète, l'ostéoporose et 
la maladie d'Alzheimer. 

Cette vitamine se trouve no­
tamment dans les huiles végéta­
les, la margarine, les germes de 
blé, les noix et la plupart des lé­
gumes 

performante, surtout si elles sont 
combinées avec un filtre anti-UV. 

Dans un autre ordre d'idée, que 
penser des vitamines vendues en 
atomiseur, que l'on vaporise sur la 
muqueuse buccale? On peut s'en 
procurer par la poste aux États-
Unis sous la marque Vitamist, qui 
offre la vitamine B-12 et les combi­
naisons « B plus zinc » ainsi que 
« E plus sélénium » . 

Chez Jamieson, les experts ne 
croient pas à ce mode d'absorption 
des vitamines, selon la porte-parole 
Lorraine Ross-Aublais. Les scienti­

fiques de cette firme de vitamines 
canadienne réfutent l'argument de 
vente principal de ces produits, à 
savoir que les substances nutritives 
sont absorbées plus facilement et 
plus rapidement par la muqueuse 
bucale que par le tube digestif. «< Il 
faut que les vitamines soient digé­
rées pour devenir biodisponibles » , 
affirment-ils. 

Les mêmes spécialistes font un 
raisonnement identique à l'égard 
des bas de nylon imprégnés de vi­
tamine C proposés il y a quelques 
années par un inventeur de Van­

couver. On trouvait ces bas sur le 
marché japonais il y a cinq ans, 
mais la peau des jambes ne s'est 
pas révélée une très bonne voie 
d'assimilation. 

Enfin, pourrons-nous un jour 
oublier nos comprimés grâce à un 
implant qui dégagera graduelle­
ment une quantité optimale de vi­
tamines dans l'organisme ? Tou­
jours selon les experts de 
Jamieson, cela pourrait être possi­
ble pour certaines vitamines, telle 
la B12. Mais les inconnus de re­
cherche demeurent trop nombreux 
pour prédire l'avenir à ce sujet. 

Les suppléments jouent-ils un rôle 
dans la santé d'une population? 
Prenez 30 mg de vitamine E plus 
20 mg de zinc, ajoutez 100 mg de 
sélénium et 120 mg de vitamine C, 
sans oublier 6 mg de bêta-carotène. 
Cela n'est pas une recette concoctée 
par le méchant sorcier Gargamel 
pour tourmenter les gentils 
Schtroumfs, mais bien le cocktail 
d'antioxydants quotidien prescrit à 
une partie des 15 000 sujets de 
l'enquête SUVIMAX, débutée en 
1992 et qui se terminera en l'an 
2002. 

Orchestrée par le professeur 
Alain Favier, doyen de la faculté de 
pharmacie de l'Université Jules-
Fournicr à Grenoble, SUVIMAX 
devrait nous indiquer si une sup­
plémentation alimentaire peut di­
minuer dans une population les 
taux de maladies cardiovasculaires, 
de cancer ( particulièrement du cô­
lon et des bronches ) , de cataractes, 
de démence, etc. 

Les sujets ont été choisis entre 3 S 
et 60 ans pour les femmes et entre 
45 et 60 pour les hommes. Cette 
différence est justifiée par le fait 
que les femmes peuvent contracter 
un cancer du sein à un âge assez 
jeune. 

L'étude se poursuit à double 
Insu, c'est-à-dire que ni les sujets 

ni les scientifiques ne savent qui 
prend un placebo et qui prend des 
vitamines. 

« On devrait lever en partie le 
voile du double aveugle dans l'an­
née qui vient, pour avoir des résul­
tats préliminaires » , affirme le pro­
fesseur Anne-Marie Roussel, de 
l'équipe du professeur Favier. 

Mme Roussel prend elle-même 
des antioxydants et des complexes 
« vitamines et oligo-éléments » , à 
des doses nutritionnelles. « J'ai 50 
ans et J'en ai besoin, dit-elle, mais 
je me garderais bien de dépasser 
les apports recommandés. Nous 
sommes très réticents ici face aux 
mégadoses et à la supplémentation 
sauvage. Le zinc par exemple, qui 
manque dans la production agrico­
le moderne, peut nuire beaucoup 
au métabolisme du glucose si on le 
consomme en excès. » 

Aux États-Unis, le prestigieux 
National lnstitute of Health a mis sur 
pied en 1995 un Bureau d'étude 
des suppléments diététiques. Sa 
composante vouée au cancer ( Na­
tional Cancer lnstitute ) maintient tou­
tefois que cinq portions de légumes 
ou de fruits par jour suffisent à pro­
téger contre les principaux cancers. 

Une étude effectuée par le D r 

Larry Norton, du Mémorial Sloan-
Kettering Cancer Center de Man­
hattan, a même démontré que les 
cellules du cancer du sein ont 
beaucoup de récepteurs de la vita­
mine C à leur surface, ce qui suggè­
re que cette vitamine a sur elles un 
effet tonique. Une autre étude ré­
cente a démontré que les radicaux 
libres, tenus pour causer des dom­
mages favorisant un cancer, sont 
nécessaires dans certains mécanis­
mes de lutte contre cette maladie. 

Ironiquement, ce sont les per­
sonnes qui ont le moins besoin de 
suppléments en vitamines et miné­
raux ( les non-fumeurs, qui ne boi­
vent pas beaucoup et s'alimentent 
bien ) qui en prennent le plus, lit-
on dans dans le New York Times du 
dimanche 26 octobre. 

Selon une étude effectuée par le 
gouvernement américain, ces per­
sonnes sont en général bien édu-
quée et ont un bon revenu. 

En dépit de tous ces avantages, 
les consommateurs de vitamines ne 
vivent pas plus vieux et meurent 
autant du cancer que ceux qui n'en 
prennent pas, selon cette étude de 
13 ans qui a porté sur 10 758 Amé­
ricains. 

Des 
recherches 
sur le « bon » 
gras et les 
antioxydants 
Les acides gras essentiels, nommés 
aussi oméga-3 et oméga-6, ont aus­
si été nommés vitamine F. On les 
dit essentiels parce que le corps ne 
peut les produire par lui-même et 
doit absolument les trouver dans 
son alimentation. Mais contraire­
ment aux vitamines, qui servent de 
catalyseurs dans les réactions chi­
miques de l'organisme, les acides 
gras essentiels entrent dans la com­
position des structures de la cellule 
et servent de précurseurs à certai­
nes hormones, entre autres rôles. 

L'acide gras oméga-6 est assez 
abondant dans les aliments d'origi­
ne végétale ou animale, mais l'aci­
de gras oméga-3 est beaucoup plus 
rare. On le trouve dans les huiles 
de poisson et aussi dans l'huile de 
lin popularisée par le D r Catherine 
Kousmine et sa fameuse crème 
Budwig. 

D'après le chercheur William 
Harris, de l'hôpital St. Luke de 
Kansas City, au Missouri, et confé­
rencier invité à la récente conféren­
ce sur les vitamines et la préven­
tion du risque cardiaque tenue à 
Montréal, des études récentes ont 
démontré les effets bénéfiques des 
acides gras oméga-3 dans la pré­
vention de la maladie cardiovascu-
laire. Ce « bon » gras a un effet bé­
néfique sur les lipoprotéines du 
sang, les plaquettes sanguines, l'in­
flammation et le métabolisme du 
muscle cardiaque. 

Le D r Harris affirme que deux 
capsules par jour d'huile de pois­
son ou deux à trois portions de 
poisson gras par semaine suffisent 
pour obtenir une protection contre 
les maladies cardiovasculaires. Ses 
résultats de recherche indiquent 
que cet apport réduit efficacement 
l'incidence d'un deuxième ou troi­
sième infarctus. 

C'est la diète des Inuits du 
Groenland qui a mis la puce à 
l'oreille des chercheurs dans les an­
nées 70, les Inuits affichant un ris­
que faible de maladie cardiaque. La 
clé de cette bonne santé cardiaque 
réside dans les huiles de poisson, 
riches en oméga-3. 

La diététiste conseil Louise De­
saulniers, de la Clinique de nutri­
tion Louise Lambert Lagacée, met 
cependant les gens en garde contre 
les suppléments d'acide gras omé­
ga-3. 

« Il est préférable d'ingérer cet 
acide gras essentiel dans le pois­
son, les graines de lin, les noix de 
Grenoble, les légumineuses, le 
tofu, etc. En excès, ces gras peuvent 
faire augmenter le mauvais choles­
térol. Les gélules sont toutefois re­
commandées aux personnes attein­
tes de la maladie de Crohn. » 

Ant ioxydants 

Le D r François Charbonnneau, 
cardiologue et chercheur à l'hôpital 
Royal Victoria, s'intéresse aux sub­
stances antioxydantes et à leur rôle 
protecteur sur la paroi artérielle. 

Les antioxydants ont la propriété 
de neutraliser les radicaux libres, 
lesquels endommagent la couche 
de cellules ( nommée endothé-
lium ) qui tapissent les parois de 
l'artère. L'action des radicaux libres 
ouvre la porte aux accident vascu-
laires et à l'athérosclérose. 

Quel est l'impact d'une supplé­
mentation en antioxydants sur les 
artères endommagées ? La recher­
che ne le dit pas encore, mais le Dr 
Charbonneau est en train d'évaluer 
l'effet de la vitamine C ( un anti­
oxydant ) infusé directement dans 
une coronaire. Une autre de ses re­
cherche vise à tester l'effet des vita­
mines C et E sur des patients dia­
bétiques. 

«< Il m'est difficile de faire une 
recommandation aux patients tant 
qu'on n'a pas de résultats de re­
cherche, car je n'ai pas la preuve 
que ces suppléments peuvent les 
aider » , dit le D r Charbonneau. 
( Lui-même prend des suppléments 
de vitamine C et de vitamine E. ) 

« Trop de vitamine C peut préci­
piter des pierres aux reins » , re­
prend le scientifique. Quant à la vi­
tamine E, il cite une étude effectuée 
sur un groupe de personnes pre­
nant 800 unités internationales par 
jour : le résultat est un risque accru 
d'hémorragie cérébrale. 

11 existe sur le marché des prépa­
rations « ACES » , dites antioxy­
dantes ( vitamines A, C, E et sélé­
nium ) . « Les études épidémio-
logiques n'ont pas encore démontré 
d'effets positifs » , dit le D' Char-
bonneau. 

: 
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COMPRIMES 

Une chambre d'ami 
au Reine-Elizabeth 
• L'hôtel Reine-Elizabeth reprend 
cette année, pendant la période des 
Fêtes, son programme « Une cham­
bre d'ami » s'adressant aux famil­
les démunies venues au chevet 
d'un membre hospitalisé loin de 
son domicile. L'hôtel s'associe ainsi 
pour la troisième année consécuti­
ve à l'hôpital Général de Montréal 
et à l'hôpital Royal Victoria en met­
tant à leur disposition, du 1er no­
vembre au 31 décembre, dix cham­
bres par nuit pour un séjour 
maximal de sept nuits par famille. 
Les familles désireuses de se préva­
loir de cette offre doivent entrer en 
contact avec le service social des 
hôpitaux participants. 

À surveiller : 
PSYCHO-SANTÉ 
• Les Éditions du Méridien por­
tent un grand coup ce 12 novem­
bre, en lançant, en association avec 
Maclean Hunter, 18 volumes d'une 
nouvelle collection de livres de po­
che, « P S Y C H O - S A N T É » . Les ou­
vrages portent sur des thèmes com­
me la grossesse et la naissance, la 
vieillesse, la santé mentale, la santé 
sexuelle, la vie avec une personne 
malade, la maladie d'Alzheimer, la 
vie spirituelle, etc. Destinés au 
grand public, ils ont été rédigés par 
des professionnels reconnus pour 
leur qualité et ayant déjà une gran­
de expérience de la santé et du pu­
blic : Rosemonde Mandeville, cher­
cheuse à l'Institut A r m a n d -
Frappier, Bruno Fortin et Sylvain 
Néron, psychologues en centres 
hospitaliers, Denise Badeau, sexo­
logue, thérapeute et infirmière, A n ­
dré Bergeron, spécialiste en géron­
tologie, etc. 

Bien s'habiller 
malgré tout 
• Ce n'est pas parce que s'habiller 
le matin est devenu plus difficile 
qu'il faut bouder la mode et perdre 
l'amour des beaux vêtements. 
L'ayant compris, deux entreprises 
vous invitent à découvrir leurs ro­
bes, survêtements, lingerie et acces­
soires, l'une dans le quartier 
Ahuntsic et l'autre dans Rosemont. 
M o d e Ézé Plus a ouvert cet 
automne la boutique Aisance 
mode, rue Fleury, et Ta adapté à 
une clientèle en fauteuil roulant. 
L'entreprise offre aussi un service à 
domicile et des vêtements faits sur 
mesure Informations et catalogue : 
( 514 ) 389-2247. La deuxième en­
treprise. Création confort, dans le 
quartier Rosemont, reçoit surtout 
les personnes qui magasinent pour 
un proche, et offre elle aussi des vi­
sites à domicile. Informations et ca­
talogue: (514) 728-6889. 

Sus à la rosacée 
• Des patients, des médecins et 
toute personne intéressée par la ro­
sacée peuvent obtenir de l'informa­
tion sur cette maladie en faisant 
sans frais le numéro ( 888 ) R O S A -
C E A ( 767-2232 ) . Ce service à la 
communauté est subventionné par 
la société Galderma Canada. La ro­
sacée est une maladie chronique et 
évolutive qui affecte un Canadien 
sur vingt, surtout à partir de la 
trentaine ou de la quarantaine. El­
les se manifeste par des rougeurs 
intermittentes au nez, aux joues et 
parfois au front et au menton. Le 
traitement en est différent de celui 
de l'acné. Bill Clinton et la regret­
tée princesse Diana comptent parmi 
les célébrités atteintes. 

Prostate : un traitement « choquant » 
} T E S - V O U S 
M A L A D E ! 

colon vessie 

Dr Danielle Perreault 

collaboration spéciale 

J e suis un homme de 64 ans et 
je commence à subir les in­
convénients d'une légère 
hyperplasie de la prostate. 
Ceci me cause une hésitation 
dans les derniers jets et la 
persistence des dernières gout­

tes. Mon médecin m'a prescrit un médi­
cament que je n 'ai pas encore pris, consi­
dérant que mes symptômes ne sont pas 
encore assez prononcés. Qu'en pensez-
vous ? 

Mons ieur N . , V E R D U N 

Votre problème est très fréquent 
et touchera jusqu'à 85 % des hom­
mes, surtout à partir de 55 ans. 
Pour des raisons encore inconnues, 
la prostate grossit, empiétant sur 
l'espace réservé à l'urètre. L'urine 
est donc moins bien évacuée, cau­
sant habituellement les symptômes 
suivants : difficulté à commencer 
les mictions, jet urinaire moins 
puissant et impossibilité de vider 
complètement la vessie. 

Vos symptômes sont, vous me 
dites, jusqu'à ce jour minimes. V o ­
tre médecin s'est sûrement assuré 
que vous n'aviez pas de cancer de 
la prostate, puis vous a offert un 
médicament que vous utilisez si 
vous trouvez vos symptômes en­
nuyeux. Ce remède ne vous guérira 
pas à tout jamais. À l'arrêt du trai­
tement votre prostate peut se re­
mettre à grossir. 

Voici les deux types de médica­
ments disponibles : 

1. Les alpha-bloquants ( noms 
commercials : Hyptrin, Cardura ) . 
Ils relâchent les fibres musculaires 
situées dans la prostate. Cela per­
met de diminuer la tension qui 
s'exerce sur le conduit urinaire. Ces 
médicaments ne modifient pas le 
volume de la prostate. Les effets se­
condaires occasionnels ( serez-vous 
malchanceux ? ) sont des chutes de 
pression en position debout ( hy­
potension orthostatique ) , des pal­
pitations et de la somnolence. 

2. Les inh ib i teurs de la 
5-alpha-réductase ( nom commer­
cial : Proscar ) . L'hypertrophie de la 
prostate pourrait être due à l'action 

prostate 
hypertrophiée 

taille normale 
de la prostate 

urètre 

tissu prostatique 
hypertrophié 

constriclion 
de l'urètre 

testicule 

de votre hormone mâle, la testosté-
rone. Ce médicament en bloquerait 
l'action, permettant ainsi de réduire 
le volume de la prostate. Son effi­
cacité a cependant été remise en 
question à la suite d'une étude pu­
bliée en juin 1996 dans le New En-
gland Journal of Médecine. Ces inhibi­
teurs causent rarement des effets 
secondaires ( impuissance, diminu­
tion de la libido ) . 

H y p e r t r o p h i e d e la pros ta te 

Je souffre d'une légère hypertrophie 
de la prostate. J'ai rencontré récemment 
un technicien expert en neurostimulateur 
transcutané ou « TENS System » . Ce der­
nier m'assure que cet appareil pourrait 
soulager mon problème. Je mets une pas­
tille au bas du dos et une sur le pubis à 
la base de la verge et ce, 20 minutes par 
jour. Croyez-vous dans les aspects bénéfi­
ques de cet appareil. Y-a-t-il des contre-
indications à son usage ? 

M . P . , M O N T R É A L 

Désolée, mais le techrlicien dont 
vous me parlez mêle les cartes. Le 
T.E.N.S. est un petit appareil gros 
comme un balladeur utilisé comme 
analgésique. Des douleurs muscu­
laires chroniques peuvent, chez 
certains, être apaisées par un cou­
rant électrique de basse intensité 
qui agit sur les fibres nerveuses 
responsables de la perception de la 
douleur. Cet appareil n'est donc 

d'aucune utilité pour vous. Est-ce 
dommageable ? Peut-être que oui 
ou peut-être que non. 

Des stimulateurs électriques sont 
utilisés par des physiothérapeutes 
surtout chez les femmes qui souf­
frent d'incontinence d'effort. Un 
courant électrique bien localisé 
provoque la contraction du plan­
cher pelvien, cette feuille de mus­
cles qui entourent l'urètre. A u dé­
but du traitement, il permet de 
démontrer à la patiente où se si­
tuent les muscles qu'elle doit par la 
suite contracter volontairement 
pour les renforcer. 

La p r o p a g a t i o n 
d e la g r i p p e 

La saison des grippes est arrivée. Par­
mi les précautions élémentaires, ne fau­
drait-il pas que les caissiers aient à leur 
portée des papiers mouchoirs pour éviter 
d'éternuer ou de tousser dans leurs 
mains ou en l'air et ainsi de contaminer 
les clients, les achats, les factures, la mon­
naie, les cartes de crédit et les sacs. N'y 
aurait-il pas lieu de sensibiliser les mar­
chands et leurs employés au danger de 
ces pratiques qui peuvent occasionner des 
grippes, des pneumonies et parfois la 
mort ? Ne s'agit-il pas d'une habitude 
nocive comme celle de la cigarette ? 

M m e G., M O N T R É A L 
1. Les personnes travaillant au­

près du public sont les premiers 
sur la ligne de tir des virus du rhu-

me et de la grippe. Ils sont, beau­
coup plus que nous, exposés aux 
éternuements et à la toux de centai­
nes de personnes par jour. Vous 
devriez partir en croisade pour leur 
propre protection... Blague à part, il 
est vrai que les virus du rhume se 
transmettent par des mains conta­
minées. Mais pour devenir infecté, 
il faut porter ces virus à votre nez 
ou à votre oeil d'où ils envahissent 
les muqueuses nasales et celles de 
la gorge. Des papiers-mouchoirs 
expérimentaux imbibés d'ions fer­
reux ou ferriques se sont montrés 
efficaces pour réduire la contagion. 
Mais ils causent une coloration 
brunâtre de la peau. En attendant 
leur commercialisation, se laver 
souvent les mains peut réduire le 
risque d'attraper un rhume. 

2. Le tabac cause la mort de 
30 000 personnes par année au Ca­
nada. A u Québec, la grippe fait une 
soixantaine de victimes par année, 
nombre qui pourrait être réduit 
grâce à la vaccination. 

Vous pouvez joindre le Dr Danielle Per­
reault a l'adresse suivante : C.P.63002, ile-
des-Soeurs, QC H3E l V6. 

Adresse électonique : 
docdan@sympatico.ca 
On peut voir le Dr Perreault tous les jours de 
15 h à 16 h à rémission - Allo docteur •. au 
Canal Vie. 

Les bienfaits de l'acupuncture reconnus officiellement 
Agence France-Presse 
W A S H I N G T O N 

a 

Les bienfaits de l'acupuncture, l'implantation 
d'aiguilles en certains points du corps, sont re­
connus pour la première fois officiellement aux 
États-Unis dans le traitement thérapeutique de 
certaines affections. 

L'Institut National de la Santé ( N I H ) a en ef­
fet conclu que l'acupuncture « est efficace pour 
traiter les vomissements et les nausées post-opé­
ratoires ou causées par la chimiothérapie, les 
nausées dues à la grossesse et les douleurs à la 
suite d'une intervention dentaire » , selon un 

communiqué de cet organisme reçu cette semai­
ne. Le N I H estime par ailleurs que cette thérapie 
en provenance de Chine pouvait être utile pour 
d'autres affections comme l'asthme, les douleurs 
musculaires ou les maux de tête, mais que dans 
ces cas « les données scientifiques étaient moins 
concluantes » . 

« Nous avons besoin de davantage de recher­
ches pour valider ce qui apparaît utile aux mil­
lions d'Américains qui ont utilisé l'acupunctu­
re » , note le président du groupe d'étude du 
NIH et de l'Université du Maryland à Baltimore, 
David Ramsay. 

Ces futures recherches, a-t-il souligné, de­
vront avoir une « rigueur scientifique » car 
« l'acceptation de l'acupuncture comme choix 
thérapeutique par la médecine occidentale dé­
pendra de telles études rigoureuses » . 

L ' O M S estime à 10 000 le nombre d'acu­
puncteurs aux États-Unis, dont 3000 médecins. 
En 1993, l'administration chargée du contrôle 
des produits pharmaceutiques et alimentaires 
( F D A ) déclarait que les Américains dépen­
saient chaque année 500 millions de dollars 
pour ce type de traitement, avec 9 à 12 millions 
de consultations. 

COMPRIMES Santé-Beauté ! 

P R O D U I T S E T S E R V I C E S 

ALCOOLISME ET TOXICOMANIE 
SUIVI à court terme. Inquiétudes face à la consommation 
d'un proche (adolescent, conjoint, ami ...). sentiment 

d impuissance, difficulté de communication, besoin d'aide. Consultation a domicile ou au bureau 
(service rapide). Isabelle Provencher. intervenante en toxicomanie, membre de l'AITQ. Longueuil. 
info.: 514-670-4882. 

FAMILLE ET ENTOURAGE: 

ALIMENTATION 

Chauve ou puissant ? 
• Les autorités médicales britanni­
ques et américaines pourraient 
donner l'autorisation de mettre sur 
le marché un produit favorisant la 
repousse des cheveux chez les 
hommes, rapporte The Independent. 
Le quotidien britannique précise 
que certains patients utilisant la Fi-
nasteride dans le traitement de 
l'adénome de la prostate, ont 
constaté que leurs cheveux recom­
mençaient à pousser. Toutefois le 
journal adresse une mise en garde 
aux chauves qui se soumettraient à 
ce traitement. Il leur faudrait re­
noncer à la réputation de virilité 

qui s'attache depuis toujours aux 
hommes au crâne dégarni, en rai­
son d'un autre effet secondaire de 
ce médicament, moins visible mais 
plus fâcheux, la réduction de l'ap­
pétence sexuelle, pouvant aller jus­
qu'à l'impuissance... 

Le cannabis légalisé ? 
M Le ministère allemand de la San­
té veut légaliser la prescription de 
médicaments à base de cannabis 
chez des patients souffrant de ma­
ladies chroniques. Il a préparé pour 
cela une modification de la législa­
tion sur les anesthésiants. 

LIPOSUCCION 
Traitement des rides au 
laser, botox injections 
collagène, gras, 
microdermabrasion 
VARICES ET COUPEROSE 
TACHES PIGMENTAiRES, 
ACNE 
Gamme de traitements abordables ! 

^Cl in ique médicale d'esthétique 
iH 6716, rue Saint-Denis • 274-800! 

Dr Unda Ptrto 
omntprarxienne 

lUÇT UIPPnPDATT • m 4 n o n d e * C u n d'oxygénation ceSutore: afcments vfcanta. 
M O I . n i r r U U M l L . qeimineUji», lut d'herbe de blé. algue* enzymes. Renforcer le 
système mmurwtare. «vayer ac>dne et parasites • CUpBWMj, ârthnto. candoa cholestérol, 
hypogrycômw. fatigue chnwque.» INCURABLE ? UN MENSONGE Cont. le 16 nov : 288-0449. 

CONFÉRENCE 

LHORMONOTHÉRAPIE DE SYNTHÈSE, BRESSE SSTS 
I hormonotherapie naturelle par Sylvie de Tonnancour, B.Sc.Bto.Méd.N.D.. Approche scientifique 
mais très compréhensible, organisé par Koncept Total Koncept (514) 964-1652. 

FORMATION 

COSTA RICA: Cours de massage thérapeutique (45 heures) au Costa Rica • Janvier 
ou mars 1998. nombre de places limitées • Prof. Claude Bonhomme. 

Kinésithérapeute (15 annéesdexpérience). 514-288-0152 M 2 SEMAINES OE REVE AU PARADIS' 

ÊTES-VOUS ASTHMATIQUES ? 

L'Unité de Recherche Clinique du Pavillon Notre-Dame 
du CHUM est à la recherche d'individus asthmatiques 

non-fumeurs pour participer à des études cliniques. 

Une compensation financière est offerte. 

« Si vous êtes intéressé(e), 
contactez-nous au 281-6000 postes 5153 et/ou 8031, 

du mardi au vendredi de 8 h à 16 h. ? S 6 7 4 6 7 

PHYSIOTHÉRAPEUTES 

EPINE DE LENOIR / DÉPÔTS DE CALCIUM: BTi-JSrSS 
fascérte plantaire, d une tendinite ou bursrte , sachez qu'il existe une technique de traitement 
L tontopnorése. Clinique Physw Extra: (514) ' 

SEXOLOGUES 
MIAlhir i r C C A D n II A • Sexologue cimoenne et psychothérapeute Membre de 
JULHIilL IX33HRU, RI.8.. i A S Q Thérapie à court ou à moyen terme. Anorgasmie, 
douleur à la pénétration, éjacutation rapide, impuissance, manque de désir sexuel. Métro Henn-
Bourassa Inlo (514) 387-5553 URL: httpAvww partonsaexe corn 

RONFLEMENT 
CENTRE DU RONFLEMENT DE MONTRÉAL 

(514) 327-5060 
TRAITEMENTS AU 

LASER 
PAR DES OTO-RHINO-LARYNGOLOQISTES 

http y/oris. mîcrotcc. net/ton flânent 

Hôpital 
du Socré-Coejur 
da Montréal 

AVEZ-VOUS DES 
ATTAQUES SOMMES 
D'ANXIÉTÉ ? 
• Battements cardiaques 

accélérés 
• Souffle court 
• Étourdissements 
• Tremblements 
• Peur de mourir ou de perdre, 

le contrôle 

Vous pourriez avoir une condition 
appelée trouble panique et 
participer à un programme de 
recherche. 

Nous vous proposons de béné­
ficier d'une médication déjà sur le 
marché, mais dont on veut véri­
fier l'efficacité dans le traitement 
du trouble panique. Si cette étu­
de vous intéresse, vous pouvez 
nous contacter à la 

Clinique des troubles anxieux 
de l'hôpital du Sacré-Coeur 
de Montréal, au j» 

3383910 ( 
Si VOUS desirez annoncer d a n s cette rubrique, communiquez 

<ivec Dominique Medeviel le au (514) 285-6981 ou 1 800 361-0179 

mailto:docdan@sympatico.ca
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La traversée du deuil Le cri du coeur 
CAROUE THIBAUDEAU 

u n guide pra t ique 
p o u r franchir les 
étapes d u deui l ? 
Cela existe mainte­
nant sous la forme 
d u livre De l'autre 
côté des larmes, de 

Suzanne Pinard, aux Édit ions de 
Mortagne. 

L'auteure, dont le parcours im­
press ionnant recèle des expériences 
en enseignement aux enfants et aux 
adul tes , en assistance sociale, en 
animation, en gérontologie et en 
accompagnement des mourants , 
pose des balises et présente des ou­
tils concrets pour mieux traverser 
l 'épreuve du deuil , suivant une ap­
proche qui respecte toutes les 
croyances religieuses, spiri tuelles 
ou phi losophiques . 

« Mon expérience m'a amenée à 
voir à quel point le deuil est un 
processus méconnu et même nié 
dans notre société de gagnants, af­
firme Mme Pinard. Pour les per­
sonnes que j 'accompagne, c'est 
souvent une révélation de mieux 
comprendre ce qu'elles sont en 
train de vivre. Savoir, devenir 
conscient, cela permet de se pren­
d re en charge. C'est le pourquoi de 
tous les exercices du livre. » 

Au fil des témoignages et des ex­
plications, le lecteur se trouve con­
fronté à l 'éducation qu'i l a reçue ou 
qu ' i l n 'a pas reçue concernant la 
mort . « Le deuil est déstructurant 
pour la personne, explique l'au­
teur. L'échafaudage de nos attitu­
des envers la vie s'effondre et il ne 
reste que soi, profondément. Après 
le deui l , la personne en ressort p lus 
souple , p lus authent ique. » 

La phrase choc du livre se trouve 
à la page 33 : « La difficulté dans le 
processus d u deuil n'est pas d 'en 
sortir, mais d'y entrer, avec la souf­
france que cela comporte. » 

D 'emblée , on comprend que le 
-rôle de M m e Pinard n'est pas de 
"nous dorer la pi lule ! « La compas­
sion, cela signifie aussi mettre la 
pe r sonne en face de sa réalité, afin 

_ qu ' e l l e se p renne en charge, souli­
gne M m e Pinard. Ça ne sert à rien 
d e s 'apitoyer sur son sort et de s'ef­
fondrer devant la télévision. » 

Une autre phrase capitale, page 

Nutrition et sport 

Vrai 
, o u _ 
faux? 

Isabelle 
Charest 
Vice-championne 
du monde (500 m) 
en patinage de 
vitesse et 
étudiante en 
nutrition 

•h. 

Le pet i t qu izz d'il y a que lques 
s e m a i n e s a suscité plusieurs 
réactions et commentaires. Comme 

on en redemande, voici de nouvelles 
questions tirées du fascicule publié par 
le Comité consultatif canadien sur la 
nutrition sportive. Indiquez si l'énoncé 
est vrai ou faux. 

Énoncés 
1 - Le pain et les céréales sont les seules 

sources d'hydrates de carbone 
valables. 

2- Tous les aliments du groupe Viandes 
et substituts ont une haute teneur jen 
gras. 

3- Les suppléments vitaminiques sont 
recommandés pour toute personne 
active. 

4- Généralement, les aliments consom­
més avant une compéti t ion ne 
fournissent pas d'énergie pour cette 
dernière. 

Réponses 
1 - Faux — Les fruits, les légumes et les 

légumineuses sont aussi de bonnes 
sources d'hydrates de carbone. 

2- Faux— Plusieurs aliments du groupe 
Viandes et substituts n'ont qu'une 
teneur moyenne en gras. Il s'agit des 
viandes dont on a retiré le gras visible, 
de la volaille sans peau, du poisson 
et des légumineuses. 

3- Faux — Les suppléments vitami­
niques ne sont pas nécessaires si on 
consomme des aliments des quatre 
groupes alimentaires. 

4- Vrai— L'énergie nécessaire pour une 
compétit ion dépend des al iments 
consommés sur une base régulière 
pendant l'entraînement. 

La semaine prochaine, on reprend notre 
série sur les minéraux. 

Bonne semaine. 

Préparé en collaboration * 
avec le Département 

de nutrition de l' niver^iié de Montréal 

LA M E D E C I N E 

• 

< * 

D r Kenneth Walker 

PHOTO ARMANO TROTTIER. La Presse 

Suzanne Pinard: «Aux funérailles de Marie-Soleil Tougas, nous 
avons enfin trouvé des rituels qui nous ressemblent et qui nous 
rassemblent.» 

35 : « La libération de toutes les 
émotions constitue la phase la p lus 
importante du travail d u deui l . » 

Mme Pinard décrit dans son ou­
vrage les cinq étapes crit iques du 
d e u i l , soit le déni, le désespoir, 
l 'expression des émotions, l 'émer­
gence d ' u n e nouvel le ident i té 
( souvent un changement des va­
leurs ) et finalement la guérison 
( ou libération, pardon ). 

Il ne faut pas s'étonner, ajoute-t-
elle, que la personne ressente de 
grands malaises physiques , parfois 
les mêmes symptômes que la per­
sonne décédée, que son système 
immunita i re soit affecté et qu 'el le 
ait de la difficulté à se concentrer. 

« II est urgent que les médecins 
et que les gens apprennent cela, af­
firme Mme Pinard. Et aussi que la 
colère est une émotion normale et 
légitime, un point de vue qui heur­
te parfois une certaine conception 
religieuse de la vie. » 

Mme Pinard a la profonde con­
viction que tous les deuils peuvent 
être résolus, même celui d 'un en­
fant qu 'on a porté, le p lus difficile 
d e tous, peut-ê t re . « C'est la 
croyance en l ' impossibilité de ré­
soudre le deuil qui empêche le tra­
vail du deuil de s'effectuer, souli-
gne-t-elle. 

« Faire son deuil ne veut pas 
dire oublier l'être cher ou ne p lus y 
penser. Cela ne veut pas dire non 

p l u s qu 'on n 'aura p lus jamais de 
peine en pensant à cette personne . 
Cela veut dire qu 'on apprend à être 
à l'aise avec ce qui est arrivé, à 
s 'adapter à la vie sans la personne 
chère. Et lorsqu 'on commence à se 
vider de son chagrin, il peut émer­
ger un sens que l'on ne soupçon­
nait pas au début . . . » 

Plusieurs rituels peuvent être ef­
fectués pour vivre p lus sereinement 
la période des Fêles ou les anniver­
saires. 

« Les rituels sont très importants 
dans le processus du deui l . Pour les 
funérailles de Marie-Soleil Tougas, 
nous avons enfin créé des rituels 
qu i nous ressemblent et qu i nous 
rassemblent . » 

Mme Pinard et que lques -uns de 
ses collègues viennent de mettre 
sur pied la Fondat ion pour l'éveil 
au deuil , vouée esentiel lement à 
l 'éducation et au soutien aux en­
deuil lés, mais aussi, éventuelle­
ment, à l 'aide à la recherche. 
« Presque tout reste à faire en re­
cherche : on sait peu de chose sur 
la manière dont les enfants vivent 
le deuil, ou sur les deui ls collectifs 
générés par les accidents d e grou­
pe . » 

Mme Pinard donnera une confé­
rence sur la traversée consciente du 
deuil le d imanche 16 novembre , au 
Centre Saint-Pierre, salle 104, 
1212, rue Panet, à Montréal . Prix 
d 'entrée de 10 $. On s'informe au 
( 5 1 4 ) 671-8554. 

collaboration spéciale 

C ette année, 750 000 
N o r d - A m é r i c a i n s 
s e r o n t v i c t i m e s 
d ' u n e crise cardia­
q u e . La m o i t i é 
d 'ent re eux n 'ar r i ­
veront pas à l 'hôpi­

tal vivants . Dans ces condi t ions , 
ceux qu i souffrent d ' u n e angine 
d e poi t r ine peuvent ce considérer 
comme chanceux : ce cri d u coeur 
peut sauver leur vie. 

L'angine d e poi t r ine a été décri­
te pour la première fois en 1772 
par le médecin anglais Will iam 
Heberden . Sa prose est difficile à 
surpasser . 

« Il existe un trouble d e la po i ­
tr ine dont les symptômes sont 
forts et caractéristiques, et qu i en­
traîne des dangers considérables . 
Son siège ainsi que le sent iment 
d 'é t ranglement et d 'anxiété qui 
l 'accompagne permettent de l 'ap­
peler à juste titre angina pectoris », 
écrivait-il . 

Il décrivait ainsi une crise typi­
que : « Ceux qui en sont affectés 
sont pr is d 'une sensation doulou­
reuse et très désagréable alors 
qu ' i l s se promènent , qui semble 
devoir éteindre toute étincelle de 
vie si elle continuait . Dès qu ' i l s 
s ' immobil isent , l 'inconfort d ispa­
raît. » 

Une issue p lus funeste n 'était 
pas écartée par le médecin. « Si la 
dou leu r cont inue, les pat ients 
s'affaissent subi tement et péris­
sent p resque immédia tement . » 

La cause de cette douleur pecto­
rale et de la mort subite qui en ré­
sultait a intrigué la médecine pen­
dant près de deux siècles. En 
1872, un médecin écossais. Sir 
Lauder Brunton, a frôlé la répon­
se : une pastille de nitroglycérine 
placée sous la langue, a-t-il 
constaté, apaise la douleur . 

Le secret a perduré j u squ ' en 
1910, quand Sir William Osier, 
fondateur de l'école médicale 
John Hopkins , a identifié un 
spasme aux artères coronaires. Il a 
toutefois d û at tendre l'électrocar-
diographe pour prouver sa théo­
rie. L'électrocardiogramme d 'une 
angine montrait que des ondes 
électriques anormales d u coeur 
l 'accompagnaient. 

Un coeur qui crie à l 'aide est en 
mauvaise posture. L'athéroscléro­
se des artères les durcit, et les em­
pêche d 'amener assez de sang 
oxygéné au muscle du coeur. 

La bonne nouvelle, c'est que 
ceux que frappe l 'angine sont pré­
venus : la douleur à la poi tr ine 
s 'assimile à un d é t e c t e u r de fumée 
qui annonce un incendie avant 
qu ' i l ne menace des vies. 

Face à une douleur aiguë, le pa­
tient doit arrêter toute activité 
qu ' i l menait . Ce repos al loue un 

répit, durant lequel le sang oxy­
géné peut at teindre le muscle d u 
coeur en quant i té suffisante. 

Une sensation désagréable à la 
poi t r ine, au cou ou aux bras peut 
cacher une angine . Particulière­
ment si la douleur se fait sentir 
duran t l'exercice, les émotions in­
tenses, l 'exposition au froid ou un 
repas lourd. De tels symptômes 
n e devraient jamais être négligés. 

Le traitement d e l 'angine dé­
p e n d d e la gravité du problème. 
Un pontage coronarien n'est pas 
toujours nécessaire. Par exemple, 
les minéraux comme le calcium, 
qu 'on trouve dans le sang et les 
fluides du corps, peuvent causer 
des spasmes artériels q u a n d ils 
pénètrent la paroi des artères. Les 
« b loqueurs de canaux calciques » 
inhibent l 'action du calcium et 
main t iennent le niveau d 'oxygé­
nat ion du coeur. 

Un autre groupe de médica­
ments , les bê ta-bloqueurs , aident 
à d iminuer le besoin de sang d u 
coeur. La nitroglycérine accroît le 
flot sanguin vers le coeur en sti­
mulant la dilatat ion des artères 
coronariennes. Cet explosif si cher 
aux cambrioleurs dé tend aussi 
d 'autres vaisseaux, réduisant ainsi 
la pression artérielle. 

Mais les pat ients à qu i des ta­
blet tes de nitroglycérine ont été 
prescrites oubl ient souvent de les 
p rendre . Des douleurs angineuses 
inquié tantes peuvent réapparaî­
tre. Il est connu q u e les pat ients 
souffrant d 'angine tendent à ré­
dui re leurs activités selon le nom­
bre d e crises qu ' i l s subissent . 

Les plaquettes 
De récentes é tudes montrent 

que des plaquet tes de nitroglycé­
rine telles que Nitro-Dur ont de 
nombreux avantages sur les médi­
caments par voie orale. Avec cinq 
dosages différents, Nitro-Dur per­
met aux médecins de déterminer 
la fréquence et la durée du port 
des plaquet tes . La plupart des p a ­
t ients les portent de 12 à 14 heu­
res par jour, les enlevant pour la 
nuit . 

Les plaquet tes sont aussi indi­
quées pour les pat ients qui re­
quièrent d 'autres médicaments . 
Q u a n d elle passe par la peau, la 
nitroglycérine n' interagit pas dans 
l 'estomac avec d 'autres molécules 
prescrites. Le r isque de brûlures 
d 'estomac d iminue . 

Une recherche sur 4 400 pa­
t ients souffrant d 'angine, à qui 
des p laque t t e s de Nitro-Dur 
étaient fournies, a p e r m i s de 
constater que leur quali té de vie 
s 'améliorait . C'est un argument en 
faveur des plaquet tes . 

Les patients n 'oubliaient pas de 
porter la plaquet te , alors que leur 
vie sociale se trouvait peu affectée 
par le traitement ou la maladie . La 
dose continue et égale de nitro­
glycérine que libère une plaquette 
aux artères rétrécies assure une 
protection é tendue à toute la jour­
née . 

Si votre coeur crie au secours, 
soyez un consommateur attentif: 
v i s i t ez vo t r e m é d e c i n . Une 
obstruction importante de l'artère 
coronarienne gauche entraîne par­
fois une mort rapide. Un pontage 
coronarien aurait pourtant préve­
nu ce funeste sort. 

Toute personne est une histoire sacrée 
D I A L O G U E 

D r Joseph Ayoub 

DANONE 

collaboration spéciale 

L a demande d u dépu té 
néo-démocrate Svend 
Robinson de tenir u n 
vote libre aux Commu­
nes sur l 'euthanasie et 
l 'aide au suicide relan­
ce le débat de société 

sur la vie et la mort. Cette demande 
a été formulée après le décès récent 
d 'un citoyen de la Colombie-Bri­
tannique trouvé mort dans un mo­
tel de la banlieue de Détroit, appa­
remment d 'un suicide assisté par le 
m é d e c i n a m é r i c a i n J a c k 
Kevorkian <•>. 

Mais, qu'est-ce qui pousse u n 
patient avec une maladie avancée à 
demander « l'aide au suicide * ? 
Les deux raisons les p lus invo­

quées sont la peu r d e souffrir et la 
crainte de perdre sa d igni té . Or, le 
médecin moderne possède actuelle-
ment les moyens d e soulager la 
douleur phys ique . À cet effet, l 'Or­
ganisation mondia le de la santé a 
même établi des lignes directrices 
comportant une « échelle analgési­
q u e » à trois niveaux de façon à ré­
dui re de façon opt imale la douleur . 

M a l h e u r e u s e m e n t , chez p lu ­
sieurs pat ients , la d iminut ion de la 
douleur n'est pas ce qu ' i l pourrait 
n i ce qu ' i l devrait être. Ce fait vient 
d 'être soul igné par les spécialistes 
réunis lors d u deux ième congrès 
européen sur la douleur qui a ré­
cemment eu lieu à Barcelone : « De 
80 à 90 % des dou leurs chroniques , 
les p lus graves, souvent liées à une 
maladie comme le cancer ou le 
sida, pourraient être soulagées par 
la morph ine , mais en réalité, moins 
d e la moitié le sont. » 

Selon une é tude menée auprès 
des responsables en santé pub l ique 
d e 32 pays, les réticences les p lus 
communes à l 'emploi de la morphi­
ne sont : la peur de l 'accoutumance, 
le m a n q u e d e formation des équi­
pes médicales et la peur de pour­
suites.. . 

C'est dans ce sens que le comité 
sénatorial sur l 'euthanasie et l 'aide 
au suicide a recommandé dans son 

rapport que la formation de tous 
les professionnels d e la santé en 
matière de traitement de la douleur 
soit élargie et améliorée. D'autre 
part, il n 'y a que très peu de place 
pour l 'acharnement thérapeut ique 
et ledit comité a recommandé à ce 
sujet d 'établir des lignes directrices 
régissant l 'abstention et l ' interrup­
tion d e traitement de survie <*>. 

Et qu ' en est-il de la préservation 
d e la d igni té du malade 7 En de 
mul t ip les cas, une fois la douleur 
phys ique écartée, la souffrance mo­
rale d u patient peut se transformer 
en une réconciliation avec la vie, 
grâce, entre autres, à l 'accompagne­
ment réalisé dans les un i tés d e 
soins palliatifs ( USP ). 

L'écoute et le respect d u malade 
sont au centre d e la phi losophie de 
ces uni tés et témoignent jus tement 
au patient de sa dignité au moment 
où il a tendance à se percevoir com­
me un fardeau... Les at tent ions 
qu 'on lui témoigne lui confirment 
sa valeur et son appartenance à sa 
communau té . 

L'expérience des USP nous fait 
p rendre conscience d 'une réalité : 
seul l 'amour permet d 'honorer la 
d igni té de la personne. « Mouri r 
dans la digni té » ne peut donc pas 
devenir le motif de légalisation de 
l 'euthanasie et de l 'aide au suicide. 

» 

Écoutons aussi ce que Doris Lus-
sier nous dit sur la mort : « Mourir, 
ce n'est pas finir, c'est continuer 
autrement . Un être humain qui 
s'éteint, c'est un immortel qui com­
mence. La mort ce n'est pas une 
chute dans le noir, c'est une mon­
tée dans la lumière. Notre âme est 
immortelle...»» 

Dans son dernier livre Toute per­
sonne est une histoire sacrée, Jean Va­
nter nous dit que « devant la souf­
france, la maladie, la mort, la 
faiblesse, il peut y avoir le réveil à 
l 'amour et à la compassion, comme 
il peut y avoir la fuite dans les 
idées et des théories, et par le fait 
m ê m e d a n s l 'endurcissement du 
coeur... Si nous osons pénétrer 
dans le monde d e la souffrance ex­
térieure à nous , alors nous serons 
l ibérés de nos peurs et de nos be­
soins de fuir ail leurs. Nous devien­
d r o n s des por teurs d 'espéran­
ce. » <» 

Références: 
1. Nouvelles, Suicide assisté, La Presse du 
23 septembre 1997. 
2. Sénat du Canada. De la vie et de la 
mort. Rapport du Comité sénatorial 
sur l'euthanasie et l'aide au suicide, 
juin /995. 
3. Vanier, Jean, Toute personne est une 
histoire sacrée. Édition Pion, Paris, 
1994. j 
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M a r c h é a u x p u c e s 
ACHCT1RAI8 BICYCLETTE 
d app . Donne condition, bon 
marohé, 6670379 .  
AMEUBLEMENT complet 
d'un 4 pièces à vendre. 
cause mortalité. A voir1  

325-7704, boite vocale. 
AMEUBLEMENT. 2 nts Sim­
ples avec matelas^ 75-200 f . 
pupitre bois 80 S. 856-7363. 
ANTIQUITES, piano droit, set 
s dîner, sofa et accessoires 
antiques 666-9699.729-9528 
APPAREIL musculation et 
aérobie neuf Weider valeur 
600$ pour 225 t . 662-0267 
AQUARIUM 33 gai., avec 
meude. tout équipé, éclaira-
ge néon. 170», 766-5001 
ARMOIRE8 de cuisine. Pian-
cnes. en me lamine, très bon 
état, prix neg.. 656-7719 
ASSORTIMENT dé meublée, 
tapie, tables, umte murale, 
tapis routant. BBQ. meubles 
dé patio, etc. 462-5721. 
BEAU set de cuisine, table 
vitrée, bureau, miroir. 523» 
5301. après 17 h  

BIBLIOTHEQUE avec lit dou­
ble intégré 500 S. 3 bureaux. 
1 lit double 100 S 3 bahuts. 
75$. ch. Air climatisé 8000 
BTU,(1 été). 200 $ 655-1667 

C# ROSSE doublé (Emmai-
lunga) se démonte facile­
ment, plusieurs positions 
possibles 6 grands roues ai 
sa pousse comme un charme 
dans la neige Pava 650 S. 
demandé 450 $ Pierre-Yves 
ou Judith (819) 963-3496 

CAUSEUSE pastel 200$. Hts 
jumeaux 100 % 2 o*oiiothé> 
ques 70 S. 382-3672. 
CAUSEUSE rotin, très pn> 
pre. 100 $ neg 341-5464. 
CAUSEUSES en cuir 750 $. 
table cuisine des années 50. 
250$ excellent état 334-6532 
CHAISE roulante eiect. Delta 
4 vit., batterie neuve, prix 
d ausame 500$ 766-0909. 
CHIC manteau de fourrure, 
vison no-r et renard gns 
argenté, haute gamme, gran-
déur6ans. 600$ . 277-TS84 
CIQAREB cubains. Monte-
Cristo no 4. boite de 25 
275$. 477-2834.  
CINE CAMERA 16mm Boiex 
aussi protecteur sonore 
16mm. 666-2045.  

COMBUSTION lente, lève 
vitres téiéscopique 25 pi 
Polisseuse comm. Appareils 
d exercises Y or* 656-4168 

COMMODE 6 tiroiratniroir lit 
simple avec matelas, micro-
ondes convexion. 343-0075 
CUISINIERE, Beaumark 
blanche, récent. 350$ Grand 
fngo" Hot Point blanc.3 pts 
n c W 200$ 255-5616 
ENCEINTES acoustiques LS 
3 5A. valeur 2 200 S deman-
da 975 $. Yves 992-6236 
ENSEMBLE smanger. table 
verre + méiamme. chaises 
blanches 550 S 652-0560 

FAUTEUIL léve-personne. 
chauftanwibrant. neuf. Va-
leur 2300$, Q9W 362-1262 
FAUTEUIL roulant éleci.. 
comme neuf, vente 950 $ et 
autre man 245 $ 666-1226. 
FERMETURE restaurant, 
équipement, four a con-
vexion avec étuve. 353-5023 
IMPRIMANTE Canon BJ100. 
2 ans d usure. 200 $. 
Tél.: 361-7776  
LAV>SEC. Frigidaire congé-
léteur set salon, cause oé-
ménagement. 445-1021 
LAV/SEC. G E . blanches. 6 
ans. propres bon état. 375$. 
Transport posaib* 324-4428 
LAVEUSE GE amande 120$; 
sécneuse Maytag biancne. 
110 S: bicycletie 12 po ; 
jouets presque neufs enfants 
2 a 5 ans; 672-3649 
LIT o nôpital fini noyer. 3 
moteurs, état neuf, valeur 
1200$ pour 800$ 321-2066. 
LIT d hoprtai manuel, cnaisa 
transfert barn poteau sérum. 
s*ége toilette 327-6074 
LIT D'EAU, smanger 8 mcx. 
mobilier salon 2 mcx (impri­
mé). 382 -1C / 5 . le matin. 

ORDINATEUR 466 SX. 8 
meg Modem, imprimante 
Panasonic, moniteur 14 po. 
Excel 5. Words 4 6 7 - l 6 i 9 . 
ORQUE. Yamaha Eiectone 
H64. très bon prix. 2 ans 
d usage. 514-759-5073 
OUTILS palan man. et éiect 
sableuse, scie sauteuse, mo-
teur élect.. etc. 424-7749 

PIANO STANLIY 
AVEC BANC 1000 S-

Avant 15h. 666-5459 
PLAIN automatique PEAFF. 
coupe-fil. tacx» automttique 
110 vous 1250 $ 966*3319 
PNEUS (4) dh.ver neufs 
Goodyear 215B5R15. 95$ 
chj 4 pneus 4 saisons 
2156&R15. 50$ en.; 2 enjô­
l e u r s pour Ponoac. original. 
I 0 t t c n . . t o l 7 9 6 . 3 6 f r 4 4 2 6 
PNEUS (4) d hiver Biizzafc da 
Brtdgestona. P235 -75R15. 
usage2mo <s 300$ 678-1 Qt 2 
PNEUS (4) d hiver, un an, 
R21570*15 svec jantes 

ROBSIONOL skis et botles 
enfam 90.100 et 120 cm Gr 
18 5 et 21 5. 731-0108 
ROUES neuves grises. 7x15 
en acier pour camion Toyo­
ta. 60$ ch.. Marc 466-72Ô1 
SMANOER laqué Plane Car­
rier, sofa 3 pièces Renard 
norvégien, 11 ena. 669-5661 
SALLE é manger exclusif, 
acajou blond. 10 more . lam-

Bi . chandeliers, tsbies sa-
i.etc 562-1066 581-2667 

SALLE dîner table travertin. 
6 chaises, vaisselier laqué 
beige 1 100 $ 661-0020 

SCIE radiale 
Biecx 6 Decker 125 

676-2446 
SCIE 9 arbre inclinable • 
rallonge latérale, perceuse 
w o n n e S motorisée. Lés 2 
montées sur socle acier 
ensemble 400 S 484-7842 
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LIT Kmg aiza, avec base en 
bois. 2 grand oreillers. 
propre. 250 $. 955-7719. 
MACINTOSH, Centns 650. 
12 meg. ram 230 disque 
dure, modem 9600. 387-1496 
MANTEAU chat sauvage. 
9 ans. oropre. 300 S. cuiSi-
nxfra éu g a i 100 $. 738-6357 
MANTEAU fourrure renard, 
long. 14 ans. Diane cassé 
40fJ $ r *g . . 469-8698 
MANTEAUX de fourrure. 1 
renard Shacow lynx poils 
courts. 2 chat sauvage prix 
500 S a 1000 $ neg Autres 
articles divers 967-6682 
"MC LC 10420. imprimante 
laser Apple, lecteur CD rom. 
logiciels. 650 $ 598-5901 
METIER Lécierc 60 po. 30 
mètres de fii oianc installé et 
accessoire» 900$ 455-8742 
MOBILIER chambre Dave-
luyvills. bureau triple avec 
huche miroir. 1 commode. 2 
tables de nuit. 1 téte et 
1 pied. 650 $. 621-2240. 
MOBILIER cuisine taD'e chê­
ne bancni. chaieee cnéne 
couleur prune 900$ 455-6742 
MONITEUR d ordinateur 17 
po. Vievtsonic. partait état. 
500 $. 285-9117  
MONITEUR. 13 po Apple 
encore beau comme neuf. 
<f50 $. Yves. 761-2474 
OROI Compaq P-90 48 Mo 
écran 15 po. Multimedia, 
logioeis. 1500 $. 521-9844 
ORDINATEUR portatif 366 
Toshiba 450 $ Après 17 h  

562-4136  

ORDINATEUR 486 DX4100 
16 MEG RAM avec plusieurs 
logiciels. 900$ Piotter ther­
mique pour pians 24x36 
2500$ Système de son 85W 
par canal 300$ 475-7495 

po acier et enjoliveurs. 
360 $ Don/ai 633-1543. 
PNEUS (4) hiver Goodyear 
18565R15-88T. comme 
neuf. 284-0189. 647-2487 
PNEUS (5) d hiver Nokia. . 
comme neuf. Volvo. 
166-66R15. 366-0373. 
4 PNEUS d hiver é crampon. 
P-195 70R14 Dunlop, 5000 
km 250 $ tantes. 270-6216 
PNEUS d'hiver (4) Nokia 
18560 R14 • tantes et en­
joliveurs VOIKS. 3 mois d u -
Sure. 550$ 645-9559 SQir 
PNEUS d'hiver 4 Bndgesto-
na. 16S70R12, 225$ / G o o ­
dyear 165-70R13 • jantes. 
360$ 2 Michelin 17570R13 
• tantes. 670-2397  
PNEUS ét roues dh.ver 
350S*et 195-60R14 Passât 
195-60R15 Accord. 205-
75R1S Camry 964-5499 
PNEUS hiver (4) Goodyear 
19560R14 tantes v w jantes 
Mazda 14 pouces 274-2613 
PNEUS hiver (4) Michelin 
16570R13 sur tantes. 250S 
Barre de club 366-9893. 
PNEUS net 
205-75-15. 
(4) 165-65-
PNEUS D'HIVER sur (entes 
(4) GM Pi65x75x14. 250 $ 
(4j Nokie 166x70x14 220 S 

479-6796 ou 366-0903 
PNEUS HIVER (4) Pirelli 
18570R14. sur tantes. 
2 hivers.- J2S S. 492-6120 
POELE 30 futon. plancha 
a ramer bKyciene station-
naire Uvraiaon. 356-0660 
POELE, fngo. laveuse 
sécneuse set de chambre 
et set de cuisine 256-7151 
POELE, réfrigérateur lev 
sec . oiancs. bon état.. 
660 S 967-3024 
PRIVE ht bronzage 20 tubes, 
état neuf 1200$. Claudia 
437-5057. 976-6791. 
ROBE MARIEE satin et dia­
dème. 5 pi 2 po et moins 
gr 7 Sophie so«r 678-7392 

SET cuisine an. 300$. 
divan-ht en L. 500$. bureau 
avec chaise 100$. 726-1212 
SET cuisine 6 chaises bahut. 
1250 $ Set cuisine 3 pi 350$ 
Ventilateur 250 $ 437-3736 

SET a-manger 6 chaises 
vaisselier antique, acajou 
tapie marbre Canbe. cuno 
laque beige et autres petits 
meubies Omette 971-5291. 

SETS chambre enfant, con­
gélateur 12 pi eu., piano 
ordi • bureau. 964-7775 

SUPERBE manteau renard 
Magellan. 10-12 ans. valeur 
600TJ$ pour 2500$ 336-5322 

SUPERBES HABITS, 
vestons 42. pantalons 34 
chemises Médium, man­
teaux cuir, imper très belle 
douillette i.t queen 593-4482 

SUPPORT a veto Thuie avec 
2 adspteurs é veto. Gorf et 
Jétta 93-97 250 S 647-0456 
TV . COULEUR 20 P O 
Panasonic et 26 Hitachi, 
parfaite condition. 528-8162 

Si • lantea (4) 
) 17^-70-13. 

5. 635-1999 

TABLE a dessin Norman 
Wade. professionnel, veieur 
1350$ pour 175$ 465-3071 
TABLE a dessin, surface 
inclinable 38x60, 2 tiroirs, 
très bon état. 50$ 484-7842 
TABLE billard 4x8 ardoise 
poche cuir usure 2 mois 
1450$ neg 514-793-4308 
TABLE billard 52X90 Fond 
en bois 1 toute équipée 
Bonne condition 676-5642 
TABLE de p>ng-pong pliante 
tout équipée, très peu util*-

125 $ Inf 647-4984 
TABLE de pool en ardoise. 
Biiiaro Canada 4 x6 750 S 
691-3666 laisser message 
TABLE de travail bahut 
fauteuiia. Perceuse, tabte a 
canes antiques 990-1670 

TABLE DE BILLARD 
4x8. ardoise 1 po. 

très bon état 350$ 445-9396 
VENTE dé déménagement 
moDiiiers et divers articles 
en bon eu t 364-2047 

M A R C H É 
A U X P U C E S 
3 l i g n e s d ' a n n o n c e s 
7 { o u r s c o n s é c u t i f s 
pour seulement 

t o u t 

• taxes 

(8.33 S por Kgnt oMtionntsi} le Marthe esx puces m 
s'adresse qu'oui porScufters et exout les onooncos 
corxernont furunobihec, les services, les vstaassi 
motorises et les orwnoux. Vu les cendtoom ssnScueertj de 
est* offre, eecun dwneement ne peut éni opoorto su 
texte originel an cours 6% pubkotw On peut d'outre port 
te prévoie* du pruétae tfoenutotion en tout temps S 
partir de b premisre pereéon, mes une tels saaeiotefl 
neftere en rien le iudeistisa est s'wobko 
osstotoksment sur 7 jours do pubecotton. Ces («nonces 
sent poyobJes ovont parution por carte de crédit ou ô nos 
bureaux. 

Les petites annonces 2 8 5 - 7 1 1 1 
Appert interurbains sons froïs : 1 5 0 0 3 6 1 - 5 0 1 3 

300 Offres d'emploi 
(Tous les oostes annoncés sont ouverts également aux femmes et aux hommes). 

L'article 11 d e la Char te aes droits 
et libertés d e la personne déclare q u e : 
« Nul ne peut diffuser, publier ou exposer 
e n public un avis, un symoole ou un signe 
comportant discrimination ni donner une 
autorisation à cet effet. •• Les postes 
offerts et a n n o n c é s dans les rupnquea 
visant les offres d 'emplois s 'adressent 
aux h o m m e s et aux f e m m e s . 

Agissez sur 
v o t r e s a n t é . 

• c e *escc*$cc 'é c *c_s.  
PSRmipacTjon 

300 Offres d'emploi 
Tous >es oostes emc-nces se t ouverts egeiement 
eu* ,e n"" ,es v a«* " c ^ e s , 

X M P 0 S T E S 

3 V * CADRES ET 
PROFESSIONNELS 

x m P 0 S T E S 

9W CADRES ET 
PROFESSIONNELS 

COMMIS - COMPTABILITE 
Nous recherchons une pe rsonne perfertement 
cxitngue afin o erfectuer des tâches en facturation 
et an remplacement a la réception Le oesir 
d apprendre, de I ambition et des aptitudes en 
automatisation de bureau sont requises 

Veuillez envoyer votre résumé en toute confiance 
IMPRIMERIE O'KEEFE LIMITÉE 
1530 46a Avenue, Lachme • Que M8T 3J9 
TÉLÉCOPIEUR 634-3328 
Dosaier * QK-102 

e I aàaâ̂ ê feâW ^ A t A ^ a ^ ^ — — — m m m m a j j a m É i i m 

mm9 w^^Wm W9^mmW^tW% n9 t V f t X H p i s tvwtyltf 
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T A C 5ANTÉ, SERVICES f ^ l 
9VVCCMMUNAUTAIRES J Ù L 

CLUBS, HÔTELS, 
RESTAURANTS 

ASSISTANTE) DENTAIRE 
Exp bilingue rempiecement 
a long terme 4 iours3em 
Ste- Adéie 5t4-229-9573 

ASSISTANTE) DENTAIRE 
Tempe partiel, diplôméie). 
Tél. mer. ou mer.: 342-0558. 

PHARMACIEN(NE), temps 
pemei nOnsem » et vecan-
ces demenoôié) Contactez 
Kim au 362-1310 ou 448-0422 

A.L. VAN HOUTTE 
Recnercne caiss«erie) com­
mis au compto>r pétiss'ene) 
svec expérience Se presen-
ter au 32 Notre-Dame (Vieux-
Montréal) lundi mardi et 
mercredi entré 9 n et 15 n 
BARMANfAiD) Ecole des 
Ma.tr« s 849-2828 placement 

325 TECHNIQUE, 
MÉTIERS, 

SOUS-TRAITANCE 

308 GARDERIES 

EDUCATRICE(EUR) en gar­
derie Envoyez c v au 
1500 Montée Monette Lavai 
Que M7M 5C9 

CONCEPTEUR(TRlCE)-des-
smateuntricei senior meca-
niQue du bâtiment pour 
bureau d ingénieurs conseï! 
EnvOver c v par fax 
422-9327 ou par Emeri: 
mfofapba ca 

S10 BUREAUX 327 COIFFURE. 
ESTHÉTIQUE 

COORDONATEURfTRICE) 
AUX VENTES INTERNES 
Posto vacant cnez un manu* 
facturer O'Str.buteur d éOui-
pement lerroviaire a Ville St 
•Leuent Le(ia) canrjidatie) 
est entnousisste bien orga-
mse(é) et présente oes ap­
titudes de communiateuNTr -
ce) mené» connaît i environ­
nement Winoo^s ét est ef­
ficace é ia saison des don­
nées Miene» possède un 
minimum dé 2 ans d expé­
rience pertinent et est par­
faitement bitmgue 

Ecrire a La P-esse 
ref 02368 
C P 604t 

Suce Centre-viie 
Montréal Que H3CSCS 

COlFFEUR(EUSE)S Oeman-
ae<eis avec exoenence e La 
Me son ce Seve e Roseme-
re Appeler au 437*1138 
437-1165 

331 ENTRETIEN. 
SÉCURITÉ, 

CONCIERGERIE 

QARDIEN(NE) de nuit im-
meubie rés 250 apparte­
ments exp requise de 22 
n e 4 n 7jourssem saa 'e 
de base Ecrire a La Presse 
ref 22057 C P 60«t SuCC 
Centre-V'"e Mti H 3 C 3 E 3 
POUR IMMEUBLE -es-dentiei 
au cemre-viiie nous cner-
enons un couple concierge 
5 ans d exp mm bitmgue 
semeuses références exi­
gées Brigitte 989-7766 • 24 

SECRETAIRE LEÛAL(E) 
Temps paaie* sur appel 
1 a 3 ans d exp en litige 
Me Ma'uxa 383-4581 

337 MUSICIENS, 
ARTISTES 

319 VENTE, 
COMMERCE 

MUSICIEN(NE) demandée) 
POur salle i manger restau­
rant fme cuisme Contactez 
Enc au 696-6308 

COMPAGNIE spécialisée 
dans les encres à base 
d'eau et de UV, cherche 
vendeur(euse) bilingue. 
Expérience requise. Faire 
parvenir fax.: 331-8316 

340 EMPLOIS 
DIVERS 

FABRICANT de savon cner-
cne reo resentantie»s a ia 
commission 5l4-335-9524 

UN IMPORTATEUR et Q/OS-
S'Ste de produits élémentai­
res recnercne unie) repré­
sentante) aes ventes dyna­
mique Le bilinguisme fran­
çais anglais est de ngeur 
I environnement de travail 
est très ag/eaoïe Le cane-
datte) idéaiie) aurait oe a 
desservi les enaînes ce ma-

8as>ns alimentaires au Que-
ec Veuillez adresser votre 

c v au Oepanement du per­
sonnel 9050 Cnanes de a 
Tour. Mtt. QC H4N 1M2 les 
demandes retenues seront 
cènes Q U I répondent aux 
exigences o-dessus. 

3S0 COURS 

4 0 0 Services 
personnels 

406 LIGNES OE 
RENCONTRES 

COUPLE en direct 16* GP 
Osez écouter 14 22Sappei 
Touçh tons 1-514-976-3344 
GRATUIT • APPCLLf-MOI • 
Tous 'es sexes Si4-645-8380 

JOLIE coquine française 
1-514.976-7673 i5Sappei 
TA VOISINE se deenaine 
avec des inconnus 1 

Ecoute-ia' 1 8 * 24H BAM 
i 4 90Seppei 1-514.976-7600 

410 ASTROLOGIE, 
OCCULTISME 

NOUS AVONS OluS.éurs pos­
tes a temps plein a compter 
pour notre oéoenement oes 
ve ntes ams> que du service 
a ia cdenteie 
Exigences 
• R-esemation so-gnee 
- B'imgué 
Po«r entrevue contactez 
M Conen La Compagnie 
d Eclairage union u e e 

^40-5000 

CISSÉ médium africain ré-
soud *es proo*emes 486-2817 
8AKHO Grand médium 
vovant spec^'iste proceme 
arfactif enance amoura«ai-
res retour personne aimée 
Résultat rapide 342-0656 
VOYANT MEDIUM don 
hérétioaire 381-9101 

419 BILLETS 
DE SPORT, 
SPECTACLE 

BILLETS Canadiens et con­
certs disponibles 10- I7h 

271-4354  
ROLLINQ Stone EMOtl John. 
R VoiSme rVtO'St 493-9403 

440 

AVIS 
OFFRES D'EMPLOIS 
Merci à tous les annonceurs de bien vouloir 
retourner un accuse de réception aux postulants 

ESCORTES, 
RENCONTRES, ETC. 

A ACCOMPAGNEMENT Mt! 
Escones fem.n.ne de ciasse 
pius-eu's nationalités 2>spo-
nipies 8 9 4 - 6 9 8 9 
A ADORER jeunes codui-
nés spec-si >n 249-5000 
A L AGENCE Hirondelles 
Escorte 100 S 525-3573 
A. Lee Oéeeses de l'Amour 
enr Mti rive-sud ,eçoitcep a-
ce 24n 646-1199 249-4898 

JMA ESCORTES 
WM RENCONTRES. ETC. 

ABANDONNE-TOI M-es très 
ouvenes Rive sud 236-31Q6 
ACCENT de plaisir fiiie sexv 
reçon Rive-Sud 695-2863 
ACTIVES belles très ouver-
tes rsçott nve-sud 592-5004 
AMICALE fme très ouverte 
reçoit nve-sud 881-Û581 
ANOE8 se «y joi»es escortes 
2424 Engageons 943-4716 
BELLE et aufleoeuse ouver-
te ^eco't Rive-Sud 895-3582 
BELLE Amazonienne te re-
çoit 6 n a 17 h 289-8896 

CENTRE-VILLE 7e CIEL 
Cn.oQ.se 726-4Q4Q 

CINTHIA jeune Dééuté pr>ve 
centre-viile discret 989-0208 

ESCORTES 
Les plus jolies filles de Mtl 
8 e déplacent Mnoaniieue 

C H O I X de 12 super Mies 
de 16 a 25 ans 

Service rapide et discret 
9 4 6 - 6 2 4 8 

JARDIN d amourlilles Ouver-
tas reçoit rive suQ 236-3108 
KIMBERLEY 19 ans donde 
V O U S reçot Mt' 944-8941 
LES PILLES OU SUD MtlRve 
Sud 465-0761 235-1671 

MARIE-JOSEE 288-0873 
BEAuTE-matunte-dOuCeur 

SAUNA 5018 Rencontre 
Hommes seulement 2424 
Fcyér Tourpi'ion V»0éO 
50<6 St-LSurent 277-3555 
890-8830 étudiantes Dei'es 
comme le jour 19 ans 5 9 
V O J S convient au centre-vi'ie 

44S STUDIOS 
DE MASSACE 

EMMANUELLE sexy sédu-
sante te gCOH 525-6658 
MASSAGE complet creztoi 
çnez eue 935-8629  
UNE TOUCHE spécialement 
pour tcn 490-1042 

KG 
Transpon et véhicules 

automobiles • Autobaines 

500 
C 4 4 CAMIONS, JEEPS. 
9 I I FOURGONNETTES 

AEROSTAR 88 7 pess 134 
000 km oosser entretien 
A1 pneus dniver tresoeau 
unpropr.Q 3800 S 621-2291 
AEROSTAR 92 Dieu 107 
OOOxm Aut A C Etat A1 
6950 S 366-6231 soir 
462-1059 Benott  

ASTRO Ca'go 93 
91 000 Km 

Décarie CfievQids 744-8401 
ASTRO 1994 aut Diane un 
P'Opr-0 60 000 «m comme 
reu* 9900 S 735-4335 c m 
BLAZER LT 96 tout equ»oe 
Cuir CD 51 000 «m eenan-
ge financement 898-1394 
BLAZER 84 6 cyl 4X4 
ponne mecsn-Que 800S An-
ce Star-çr- Se fvCé 721-3146 
BLAZER 95 53000 ^m tout 
eauioé Dieu impeccaD«e 
23 000 S L.nqa 629-9954 
CARAVAN S E 95 7 passa-
oe'S 44 000 xm Auto 
Goove'neur Lava' 668-165C 
CARAVAN 89 7 pass Sut 
pas oe roui'ie 153 000 xm 
demande 3300 S 344^689 
CARAVAN 90 7 passagers 
très DfOOrê 4500 S neg 
433-8564 pagene 599-8964 

511 CAMIONS. JEEPS. 
FOURGONNETTES 

ANGELINA Dl BELLO 
Eco'e oe coupe et couture 
Confect'On du manneouin 
personnel 25 S 22 nov 

B'ocnu 'e aratuite 
932-1660 i •800-263-1660 
ANGLAIS INTENSIF (1990) 
D ' O s é e McGiH 849-5464 
AVEC coupon 5 cours auto 
conduite 88S Larisa 744-5623 
COURS de guitare soifege 
et narmonie Oeoutant et 
avance André 722-7630 

CARAVAN 95 49 000 xm 7 
pass v€ air regvit nweera 
é-ect gar 1 5 7QQS 963-6484 

CARAVAN 
89 7 pass i52000xm5 495S 
93 7 pass i02000xm9 995S 
94 SE 70 000 xm 11 995S 

A PARTIR OE 199SVOIS 
Vjjjtjgng Autos • 598-8666 

CARAVAN 
93 7 pass air 9 995S 
94 SE 70 000 xm 12 995S 

A PARTIR DE 2 i9Sm 0 i S 
ViMe-Va^a Auto • 598-8666 

CHEROKEE OOURlnj 55 VM 
équipe Diane impeccaoïe 
CARTIER CHRYSLER JEEP  

335 0500  
CHEROKEE 89 Laredo aut 
132 000 xm tout édu>oe sauf 
a r 6 900 S 632-8456 
CHEROKEE 94 4x4 V6 S 
sut r e s crop 'e garantie 
Touchette Chry aler 526-8891 
CHEV. S-10. 95. Ptek-Up. 
5 vit. 4 cyl. comme neuve 
D«c«ne Che«Oids 744-6401 

Transport et véhicules 
automobiles • Autobaines 

500 
511 CAMIONS. JEEPS. 

FOURGONNETTES 511 
OOOOE Dsxota SLT 94 Kmg 
Cao tout éduOé DOite FiDro 
comme neuf 
Décarie Che^OWe 744-8401 
OOOOE Grand Caravan ES 
92 57 000 xm pneus ne u *s 
faut vendre 674-6338 
OOOOE Grand Caravan ES 
92 Diane tout éouipée 
e*cenent état 10 200 S 
669-6221 889-1062 
DOOOE Van B-250 1992 
10 passagers air V8 de 
lune 9900 S 386-213S 
EXPLORER Eddie Béuér 9i 
eut tout équipe t r e s c o c e 
Don état 11 500 S 254-3264 
FORD Aerostar XL 69 aut 
7 pass cassettes très pro-
pre 2750 S 735-4336 c m 
FORD Econome 1989 pro­
pre Do t̂e anongee propre 
2900 S 735-4335 enr 
FORD EiP»Orer XL 91 4x4 
4 ptes aut équipe impec-
Céf>e 9500 S 993-7677 
FORD Explorer XLT 91 tcut 
éduioe 2x4 man 108 000 
km A-1 11 OOQS 922-4530 
FORD ExplO'ér XLT 93 4X4 
4 ptes aut 86 000 km pal 

ar . 1 7 995 S Feirvtew 
olks 428 0000: 329-2994 

CAMIONS. JEEPS. 
FOURGONNETTES 

GRAND VOVAOER S D O " SE" 
95 64 000 km tout équipe 
3 3L 4 vit. pas oe T P S 
14 995 S ferme 346 8262 
HONDA C R V 97 4x4 noir, 
automatique. 14 000 km 
HAMEL HONDA 875-1919 

CHEVROLET Ceva'-er 96 
rouge 35 000 km aut ac 
Auto Qouverneu' 666 '650 
CHEVROLET Lum.na APV 
94 7 pass tout équipe. 
64 000 km impeccadie 
12 900 S 735-4335 err 
CHEVROLET Tanœ LT 97 
noir toutes oot-ons 6 000 
km Auto Monp.ai 733-8993 
CHEVROLET VENTyRE 97 
sarcetie fonce 1500 xm 

tout équipe 21 500 S 
Jour 336-3000 LUTEX 
CHEVROLET 95 K.ngcaD 5 
vit 48 000 xm comme neuf 
13 000 S 454-4798 
CHEVROLET 96 S-iveradO 
2500 Caoreg nardtop 4X4 
tout équipe u 000 km 
Auto Mpnp.ai 733-6993 
CMEVY VAN 6 2 dièse* 86 
pnve Bon état 3 300 S 
483-0310 ou 483-5937 
DAKOTA 90 SE OuD CaD 
V6 aut a>r 126 000 xm 
pe nture et frems neufs 
6900S 262 9246 641-9991 

OOOOE Caravan SE sport 
95 7 pass tout eouipé 
14 995 S Felrview Volks 
428 0000: 329-2994 
DODQE Ca ravan SE 86 noir 
moteur neuf Donne meca n " 
que ét mt 3000S 277-5628 

DODQE Caravan 89 7 pas­
sagers V6 3 950 S 
AuTo Depot 256-1475 

OOOOE Caravan 91 3 3 1 ar 
fes propre pas oe rouiiie 
S pass 6200 S neg 
488-0815 823-1466 Can inç 

DODQE Caravan 92 7 pass 
eouipe propre 100 000« -
9 7QQS Uitimate 497-0493 

DODQE Ca ravan 93 eouipe 
A a 7 116000 km condition 
Ai Pagene 230-6006 
DODQE Caravan 93 5 pass 
V6 eoj.pe spécial 8 295S 
A„tO Mirço $41-2716 
OOOOE Caravan $poa SE 
93 oa> car lOOOOOxm 
11 000 5 899-5084 
DODGE Co»t fam 93 eut 
tOuTeOutOe 44 000 K - 1 AutO 
J C 949-3822 592-6490 

HONDA Orjyssey 1996 
64 000 km. tout eouipee 
23 000 S 514-592-1232 
ISUZU RooeoS94 men a ' 
p.eu ga'antie 90 000 km 

Mondial isuiu 388-7222 
ISUZU Trooper L S 89 4X4 
5 vit excellent état Pneus 
neufs 4400 S 744-9^29 
ISUZU Trooper L S 94 Sut 
sièges ensoffams 68 000 
km 21 500 S 331-8764 
ISUZU Trooper L S 89 4x4 
man. 172 000km Merve • e 
pour i nr/er 4 900S 649-5565 

ISUZU TROOPER 1988 
aut 157 000 km A-1 
4200 S neg 489-2575 

FORD Explorer XLT 1997 
v e i i7 500xm ga' 100 000 
km 32 500 S 491-1199 
FORO EXPLORER LTD 94 
68 000 km vert 4x4 cuir 
AC 23 000 S 458-5545 
FORO F150 Kmg CaD 4x4 
92 Doîteôp. 48 000 Km pn» 
13 900 S N J Auto 983-6769 
FORD F150 95 aut 6 cyl 
58 000km u 995S Autos 
N Q - 588-2806 867-2606 
FORD Ranger Kinc CaD 4X4 
86 V6 aut 77 000 km 
i 650S 423-26 7 2 • 234-8365 
QEO Tracker 1 6L 96 4X4 
cecapotaDie 15 500 km 
casette faneo^e 284-21?2 
QMC Safan allongé 93 8 
pass tout equpé 94 000 
km 11 995 S Fairview Volks 
428 0000: 329-2984. 
OMCSonome96 V6 Vonec 
mags 55 000 km 12 500 S 
neg 979-5874 936-5937 
QMC SuDurœn SLT 97 4X4 
16 500 km tout eouipe 2 
tons va»éur 50 000 S_poj ' 
39 500 S 472-7788 
QMC Vendura 2500 1986 
C'se» 6 2 moteur neu» 93 et 
auge 220CS neg 355-6i88 
QMC Yukon SLT 95 4 otes 
48 000 xm cuir etC tOCat'On 
12-48 M O ' S Jean-Luc 

CLAIREVIEW 738-8833 
QMC 93 SL 2500 o ese aut 
amtm DOite 8 84 000 km 
A-1 13 900 S 3 2 5 - 6 H 1 
QRAND Caravan SE 96 ^ag 
53 000 km 2 ac 4 s eces 
caauets equ pe 21 90o S 
Location SB 497-0251 
QRAND Cnero«ee Lareoo 
93 4X4 eiect aut 

99 000 xm 19 000 S -mpec-
capta 529-4152 992-9542 
QRAND Cneroxee Laredo 
98 35 000 km options 
A-1 28 500 S 231-9088 
QRAND Cneroxee Lto 2X97 
V8 neuves 2X96 V8 usa 
çees Ajto vo^oiai 733-6993 
QRAND CneroKee Lto 96 
V8 cuir .mpeccaoïe 45 000 
xm 32 OOQS 654-1203 
ORANO Cneroxee L T O 94 
V8 88 000 xm ga' pian or 
22 900 S C m ^92-9942 
QRAND Cneroxee L T D 93 
noir 108 OOOxm équipe car 
1 1 5 000km G F D 983-1815 
QRAND Cneroxee Orv>S 95 
tout équipe oai gar i p'o-
tX»o 27 500 S 73(1-4335 ctr 
QRAND CARAVAN 94 a c 
cu'Se sièges de oeoe im-
peccar>e 10 950S 854-3^63 
QRAND Lareoo 97 vea 
26 000 xm tout equ*pe. 
CARTIER CHRYSLER JEEP  

335-0500  

QRAND LTO 95 V8 Diane 
tout équipe mt oe uxe C D 
Daiance aarantie 34 000 xm 
CARTIER CHRYSLER JEEP  

335-0500  

QRAND LTD 98 6 Cyl ven 
45 000 km Dai garantie 
CARTIER CHRYSLER JEEP 

335-0500 

QRANO Voyager 96 5 ptes 
50 000 xm DO'S oe rose 
16 000 S 731-9488 P o D e t 

3 QRAND voyager 97 tout 
eaj 'pe ae 20 a 27 000 km 
CARTIER CHRYSLER JEEP 

335-0500 

JEEP Cneroxee sport 92 
4X4 4 ptes 96 500 xm 
11 000 S 363-0699 781-5202 
JEEP Cneroxee Laredo 89 
eut., tout équipe seuf a * , 
condition A-1 8900 S Pet t 
Auto 953-8831 688-9196 
JEEP Cneroxee Laredo 
1990 D*eu aut tout équipe 
9450 S 622-3147  
JEEP Cneroxee Ltc 88 noir 
cuir tout équipé a'arme 
cemar ceu 4 pneuS d niver. 
7900S 632-3053 423-5712 
JEEP Cneroxee Lto 90 n C • 
145 000 km pneuS neufs 
propre 10 S00S 449-4130 
JEEP Cne'oxee Ltc 93 v8 
139 000 xm mecan«Qué AI 
npir 17 500 S 227-2976 
JEEP Cneroxee Poncée* 89 
4 x 4 4 ptes aut 161 000 
xm panait état 6900 S 

283-2679 SOir 529-0954 
JEEP Cneroxee S e c - 84 
4x4. V6 2 e noir 2 800 S  

272-7972  
JEEP CHEROOKE S^ORT 
98 4 pones neuf tout 
éouipée ven moussetan 
Jour 336-3000 LUTEX 
JEEP Gr Cnerokee LTD 97 
21000 km. noir V8 toit 
Ouvrant louer 12-48 mo>S 
J -Luc Ç ia^éve* 738-6833 
JEEP G^ano CneroKee La'e-
do 97 V6 argent 4 000 Km. 
tout équipe J I 000 S 
729-9011 car 330-2209 
JEEP Granq Cneroxee L'3 
95 55 OOOxm pneui neufs 
27 550 S a^oa ne 762-1758 
JEEP G'ano Cneroxee La'e-
do 1995 n e exc condteon. 
90 OOOxm 21 S00S 441-2463 
JEEP Grano Cne'OKee l t o 
93 27 000 xm seu^en-ent V8 
noir mt Cuir a l état neuf 
21 500 S Auto Sylvestre 

514-759-5321  
JEEP G'ano Cne-Okee La fe-
do 95 V8. tout équipe, 
comme un Ltd 80 0OC « ~ 
24 OOQS Ag'es i8n 655-9068 

JEEP Grand Cneroxee Lare­
do 94 parfait état anti 
demar ven fo ,ét 1 0 9 000 
xm 20 700 neg 671-9756 

JEEP G'and Cneroxee Lara-
oo95 4x4 6cyi 40OOOxm. 
Auto J C 949-3822 
592-8490  
JEEP Grano Cne'OKee n a 
95 53 000 Km v8 aut 4 
ptes 4x4 tout équipe gar 
prpi 659-6051  
JEEP Grano Cne'OKee Ltd 
95 prnof 95 OOOxm A-1 
26 900S 226-6599 949-1375 
JEEP Grano Cneroxee 95 
Lareoo 46 000 xm 
AUTQ 8TRASSE 748-8961 

JEEP Qrano Cneroxee Lare­
oo 94 exie' eur n e inté­
rieur gns 89 748 xm v6 
garantie psau a 115 OOOxm 

MERCEDES RIVE-SUD  
•79-9253  

JEEP Grano Cnerokee Ltee 
94 ve t intérieur cuir gns. 
87 774 km V8 garantie 
lusqu a 115 OOOxm 

MERCEDES RIVE-SUO  
679-9253  

JEEP Laredo 92. 4 x 4 . 
tout équipe 
Decane Cnev-Olds 744-6401 
JEEP Sanara 94 65 00C « n 
aiam-e gar 7 ans 1 1 5 000 
xm 15 700 ! S neg 432-^015 
JEEP TJ SE 97. 4 cynndres. 
man tO«t ng-ae 8'arme. 
16 900 S 819-425-8087 
JEEP T j 97 aut 23 000 xm 
16 900 S Rooert. Cnâteau-
guay Toyota 875-1933 

L A PETITE P R E S S E 

par Schulz 

LE VÉTÉRINAIRE VIENT DE 
TÉŒPHONER... C'EST LE 
MOMENT DE TON BILAN 

DE SANTE. 

IL A TRES BIEN PRIS LA 
NOUVELLE, N'EST-CE 

PAS? 

L A D l V I l N I 

UN A PAS ESSAYE DE 
SE SAUVER OU QUOI 

QUE CE SOIT 

7k ME DE.MANDE 
V>0URQU0l . . 

OUI MADAME, MON CHIEN EST 
ICI POUR VOIR LE DOCTEUR... 

IO-IZ 

IL N'AVAIT PAS DU 
TOUT L'AIR INQUIET, 

N'EST-CE PAS?. 

^ 
IL S EST PEUT-ÊTRE S 0 U V & 4 U D E /saOTS 

D BCOUtÂGEMM Ql 1 I U ONT 
DONNE DU COURAGE 

«CELUI QUI SURVIT A CE JOUR ET RENTRE 
SAIN ET SAUF A LA MAISON SE TIENDRA 
DEBOUT QUAND ON PARLERA DE CETTE 

JOURNEE» 

r-r C EST QUANCH 
y l ARBITRE DÉMANQE 

UN TEMPS 0 ARRET 
C E F Q U O 

DaaSr* ( ^ R C 
D E ^ L X > ^ <T^ AjOuER 
vNu'ES»» 

1 1 VOS P O U R AVERTIR LES 
É Q U I P E S Q U ' E U E S N O N T PLUS 
Q U E D E U X M I N U T E S P O U R 

- M A R Q U E R LEURS 
S D E R N I E R S 
| P O I N T S » 

P O U R AVERTIR LE R É S E A U Oï* 
T E L E V I S I O N Q U ' I L S N O N T P L U S 

Q U E D E U X 
M I N U T E S 

P O U R I N S E R E R 
U N E 

D E R N I E R E 
P U B U O T E 

FRANK BT ERNEST 

MUSEE DU 
LOUVRE 
ENTRÉE 

^3 A BIEN Y PENSER, ERNEST, ~ 
LAJOCONDE î»J 
ETAIT MIEUX | | f 

C ^ J SANS LA ; | 
V MOUSTACHE, i f 

P E A N U T S 

I ' «ET ELISÉE SE 

P H I I O M É N I 
PLUS Q U E SIX 

OARFIELD 

FERDINAND 

http://Cn.oQ.se


— L'autre condition ? 

— l.a fermeture de toutes les 
usines d 'armement sur le territoire 
de Montréal et de sa banlieue, ainsi 
que de tous les centres de recherche 
liés de près ou de loin à l 'industrie 
militaire... Tu vois un rapport -

I » 111111 demeura songeur un 
moment. I.a lutte pour le contrôle 
du territoire montréalais tirait à sa 
fin ; la dernière condition était pro­
bablement une pierre qui établissait 
une connexion avec celles posées 
depuis le début du côté américain. Il 
imaginait la réaction de Kordcll, 
lorsqu'il prendrait connaissance du 
message. H n'y aurait plus moyen de 
le retenir. Tous les faits semblaient 
venir renforcer l 'hypothèse d 'un 
c omploi d e s a camarades 

II devenait urgent de découvrit 
(< que fabriquait le FATS, ainsi que 
l'Identité de l 'homme de Paris. 
C'était par eux que (ont passait 

— Non, dit-il finalement. Je ne 
\ois pas. 

Cathy lit alors un résumé des 
.mires développements, y compris de 
l'interrogatoire de Désiré I .aterreur. 

\ 1 i mention d« Kl.mon. e l l e Cl ut 
diptittgùet une réaction MII le visage 
d e Blunt. 

— Tu !« * fumais ? 

— De nom. répondit-Il de façon 
evasive. 

— Il I a complètement bousillé, 
rnthaina-t-ellc. Désiré a répondu à 
toutes lev questions pendant une 
demi-heure, puis il a craqué. Il délire 
sans arrêt depuis » <• uniment-là. 

LES TREIZE DERNIERS JOURS 

— Est-ce qu'ils ont récupéré ce 
qu'il y avait aux endroits marqués 
sur la carte ? 

— Deux seulement Des espèces 
de conteneurs télécommandés : le 
laboratoire est en train de procéder 
aux analyses. 

— Les au ties ? 

— Même Désiré ne sait pas où ils 
sont. lx*s croix indiquent l e s 
endroits où il faut se poster pour 
déclencher l 'ouverture des conte­
neurs avec la télécommande. 

— Quelle portée, l'appareil ? 

— Environ cinq cents mètres 

La serveuse appor ta le saké. 
Blunt lui dit que ça allait, qu'il ferait 
le service lui-même. 

— Du côté du virus, quelque-
chose de nouveau ? demanda-i-il. 

— l ' ne fois la crise terminée, les 
\ ii times reprennent leur état nor­
mal. Ils les ont examinees au scanner 
et tout semble rentré dans l ' o rdre : le 
corps élimine les protéines de façon 
graduelle en l'espace d e vingt-quatre 
h e m e s 

— Et ils continuent d e demeu­
rer porteurs '• 

— Du virus? Oui. 

— Et ils pourraient avoir de nou­
velles crises ? 

— Ce n'est pas exclu. Mais ils 
pensent que c est peu probable. 
C'est fréquent, avec les virus, il 
paraît. La plupart des gens conta­
minés apprennent a les contenir 
su is aucun symptôme extérieur. 
S t u b quelques-uns sont affectés de 
lac,on visible 

Ils mangèrent avec un appel it qui 
semblait tout ignorer de la situation 
dans laquelle ils riaient. 

— Quelque chose sur Later te m r 
demand.; Blunt, au café. Vie person­
nelle, j e veux dire... 

— Rien encore. Ils achèvent d'é-
plucher son appartement. 

— Qu'est-ce que tu fais cet 
apievinidi ? 

Poui Unite » épouse* dit M « on-
tenta d e lui m o u l i n son macaron. 

Quelques instants p lus tard, elle 
ajoutait 

— life gpts on. Même pour les 
morts... Je vais m'occuper des for­
mantes... 

— Dix-neuf heures .« l'apparte­
ment ? 

— Dix-neuf heures. 

Elle sortit. Blunt resta pour ter­
miner le sake. 

Apres tout, il était censé être en 
vacances, lady pouvait bien attendre 
une demi-heure de plus pour le 
rapport. 

Et puis, si ( était pour être les 
derniers jours de sa vie, autant en 
profiter. Du moins, un peu. 

16 H 38 

Blunt avait dû se résoudre à 
partager le divan avec les ch.us. Il se 
reposait en regardant distraitement 
le Giuhta sur le mur. Son esprit 
imaginait des lignes pointillées de 
blanc et de noir qui se mouvaient les 
unes au travers des autres. Les notes 
épurées du koto distillaient dans la 
pièce une atmosphère de sérénité. 

La somnolence dans laquelle il 
s'était enveloppé fut déchirée par la 
sonnerie du téléphone 

Mi( et Mac réagirent etl amor­
çant une poursuite tous a/imuts, 
comme si on avait subitement 
M lionne un interrupteur. Le perro­
quet reprit pour sa part une version 
modifiée de la sonnei le 

— Blunt, fit-il, sur un ton peu 
amené 

— Cathy, lit simplement la voix 
dans l'appareil. Je voulais savoir si tu 
étais à I appartement. Il faut que je 
le voie tout dé suite 

— Quelque chose de- nouveau ? 

— J'ai peut-être une nouvelle 
piste. J'ai i ivc,. 
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DECES 

BERTHIAUME, Shirley, C.N.D. 
À Montréal, le 8 novembre 1997. à l'âge de 
65 ans. est decédée Soeur Shirley Berthiaume 
(S.Louis-François) native de Mapleville, 
Rhode-lsland. èoeur Shirley Berthiaume a fait 
profession à la Congréagtion de Notre-Dame 
de Montréal en 1952. Elle laisse dans le deuil, 
outre sa famille religieuse, ses soeurs et son 
frère: Mme Marie Berthiaume-Demers, Rho-
de-lsland. M. Normand Berthiaume, Maine, 
Mme Marguerite Berthiaume-Charbonneau, 
Connecticut, Mme Jacqueline Berthtaume-
Gressack (Raymond), Rhode-lsland et Mme 
May Berthiaume-Maylor (Everett), Rhode-
lsland. ainsi que plusieurs parents et amis. 
Elle sera exposée à la 

Maison mère 
4873 avenue Westmount 

le 9 novembre de 14 à 21 h. Les funérailles 
auront lieu le 10 novembre à 10 h en la 
chapelle de la maison mére. L'inhumation se 
fera au cimetière de la Côte-des-Neiges. 

Direction Alfred Dallaire Inc. 

BONNEVILLE, Soeur Thérèse, s.m. 
Soeur Thérèse Bonneville, supérieure géné­
rale des Soeurs de Miséricorde, est décédèe 
subitement le 5 novembre 1997, à l'âge de 
68 ans. La défunte naquit à Wolseley. 
Saskatchewan, le 2 mars 1929. a fait 
profession dans la congrégation des Soeurs 
de Miséricorde le 16 janvier 1952 et fut élue 
supérieure générale le 19 avril 1996. Elle 
laisse dans le deuil, outre ses consoeurs, 
son frère Maurice, de nombreux cousins et 
cousines, neveux et nièces qui lui étaient 
profondément attachés. Elle sera exposée 
à la Maison mère des Soeurs de Miséricorde, 
au 12 435 avenue de la Miséricorde. Montréal, 
le samedi 8 novembre à partir de 13 h 30 
jusqu'aux funérailles qui auront lieu le lundi 
10 novembre à 10 h 30 dans la chapelle de 
la Maison mère. Prière de ne pas envoyer 
de fleurs. On peut rendre hommage à Soeur 
Thérèse par des offrandes de messes ou 
des dons aux oeuvres de la communauté. 
Direction: 

Alfred Dallaire Inc. 

FRIGON (Lavallèe), Jacqueline 
1919 - 1997 

De St-Hubert, le 6 novembre 1997, à l'âge 
de 77 ans. est décédèe Jacqueline Lavallèe, 
épouse de feu Jean Frigon. Elle laisse dans 
le deuil ses enfants Marcel (Marina Dugas), 
Louise (Pierre Craig) et Michel, ses quatre 
petits-enfants. Marie-CLaude. Martin, Francis 
et Marie-Pierre, ses deux soeurs Simone et 
Madeleine, son frère Roger, ses beaux-frères, 
belles-soeurs, neveux et nièces, autres 
parents et amis. Exposée à 

La Maison Darche 
7679, boul. Taschereau, Brossard 

Les funérailles seront célébrées le mardi 11 
novembre à 11 h en l'église Notre-Dame-de-
Bonsecours (chemin des Prairies à Brossard) 
et de là au cimetière St-Georges. lieu de la 
sépulture. Heures de visite: lundi de 19 à 
22 h, mardi à compter de 9 h 30. Un don 
à la Société Alzheimer serait apprécié. 

BIGUE, Côté Marguerite 
Au Centre universitaire de santé de l'Estrïe 
(CUSE), à Sherbrooke, le 6 novembre 1997, 
est décédée Marguerite Bigué. née à Amos 
le 29 mai 1921 et épouse de feu Roger Côté 
de Windsor (Qc). Elle laisse dans le deuil ses 
trois fils, Robert (Cécile Leblanc). André 
(Yolaine Lapointe), Jean-François.(Suzanne 
Vienneau). ses deux petits-fils. Etienne et 
Samuel, ses soeurs Olympe (feu Edwin 
Turnbull) et Claire (Paul Connolly). ses frères 
Claude (Marcelle Dugai) et feu Germain (feu 
Jeanne Lalancette). ses belles-soeurs 6er-
maine Côté (feu Jean-Baptiste Lahaie) et feu 
Madeleine Côté (feu Charles Gagnon). ainsi 
que plusieurs neveux et nièces, parents et 
amis. Selon ses volontés, elle ne sera pas 
exposée. Les funérailles auront lieu à l'église 
St-Boniface. au 75 Morris. Sherbrooke, le 
lundi 10 novembre 1997 à 11 h. La famille 
recevra les condoléances une demi-heure 
avant le service. Des dons à la Fondation 
du CUSE seraient appréciés (3001, 12e av. 
Nord, Fleurimont. J1H 5N4). 

GRENIER, Anne-Marie 
1925 - 1997 

À Montréal, le 7 novembre 1997, à l'âge d6 
72 ans, est décédée Anne-Marie Grenier, fille 
de feu Charles Edouard Grenier et de feu 
Sarah Rivard. Elle laisse dans le deuil son 
frère Origene Grenier, beaux-frères, belles-
soeurs, neveux, nièces. Hélène et René Leduc 
et plusieurs amis de L'A.R.E.Q. et de la 
résidence Rive des Prairies et aussi de la 
Congrégation des Soeurs de Ste-Anne. Une 
liturgie de la parole aura lieu mardi le 11 
novembre à 11 h en la chapelle du 
Complexe funéraire St-Francois d'Assise 

Urael Bourgie Ltee 
6700, Beaubien Est 

Parents et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation. Heures de visite: lundi de 
14 à 17 h et de 19 à 22 h et mardi à compter 
de 10 h. 

JARRY, Germain 
1917 - 1997 
A Montréal, le 6 novembre 1997. à l'âge de 
79 ans. est décédé M. Germain Jarry, fils 
de feu Henri Jarry et de feu Germaine 
Johnson. Il laisse dans le deuil ses soeurs. 
Claire (Gabriel Fontaine). Thérèse (Normand 
LaSalle). son frère Roland, son beau-frère 
Fernand Ravary. sa belle-soeur Marguerite 
Bourgeois (feu Guy Jarry), neveux et nièces 
ainsi que plusieurs amis. A sa demande 
l'exposition des cendres se tiendra au 
Complexe funéraire Alfred Dallaire Inc. 
2159 boul. St-Martin Est, Duvemay, Laval 
dimanche le 9 novembre a compter de 13h. 
Une réunion de prière suivra a I4h. 

PETIT, M. Roland, prêtre 
À Montréal, le 7 novembre 1997, est décédé 
M. l'Abbé Roland Petit. Il était le fils de feu 
Emile Alfred Petit et de feu Marie-Louise 
Boudreau. Il a été ordonné prêtre en 1938. 
Lui survit M. Gérard Petit, son unique frère. 
M. l'Abbé Petit a été vicaire, aumônier militaire 
(1939 - 1945). professeur au Collège Jean 
de Bréboeuf et à l'Université de Moncton, 
N.-B. (Canada), par la suite aumônier 
d'hôpital, curé et aumônier pour les jeunes 
délinquants de l'État de New York (U.S.A.). 
Il était docteur en droit civil et appartenait 
au diocèse d'Albany, N.Y. (U.S.A.). Exposé 
au 
Complexe funéraire Urgel Bourgie Ltée 
4848, Papineau (angle St-Joseph), Montréal 
Les funérailles auront lieu le mardi 11 
novembre 1997 à 11 h en l'église St-Stanislas 
de Kotska et de là au cimetière St-Jean sur 
Richelieu. Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation. Heures de 
visite: dimanche et lundi les 9 et 10 novembre 
de 14 à 17 h et de 19 à 22 h. Mardi à partir 
de 9 h. 

PODHORECKI, Alice 
1912 - 1997 
A Verdun, le 8 novembre 1997. à l'âge de 
85 ans. est décédée Mme Alice Lachance. 
épouse de feu Fred Podhorecki. Elle laisse 
dans le deuil sa soeur Rita (Lewis Me Intyre). 
son frère Julien ainsi que plusieurs beaux-
frères, belles-soeurs, neveux et nièces. Elle 
sera regrettée par tous. Exposée au 
Complexe funéraire Urgel Bourgie Ltée 

5775, Laurendeau, Montréal 
Les funérailles auront lieu le lundi 10 
novembre à 14 h en l'église St-Paul et de 
là au cimetière Notre-Dame-des-Neiges. 
Parents et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation. Heures de visite: dimanche 
de 14 à 17 h et de 19 à 22 h et lundi des 
11 h. 

LATREILLE BEAUSOLEIL, Germaine 
1908 - 1997 
Au Centre hospitalier Côte-des-Neiges. après 
une longue maladie et accompagnée dans 
la sollicitude du personnel et des bénévoles, 
s'est éteinte le 6 novembre 1997, Mme 
Germaine Beausoleil. épouse de feu Edouard 
Latreille. mére de. Johanne (Jean-Jacques 
Lincourt) et de feu Claude, grand-mère de. 
Geneviève et Julie Bérard. Elle laisse 
également dans le deuil plusieurs autres 
parents et amis. 
La famille accueillera les proches au 

Centre funéraire Côte-des-Neiges 
4525 ch. de la Côte-des-Neiges, Montréal 
le dimanche 9 novembre à 14 h. suivi de la 
liturgie de la parole à 15 h. en la chapelle 
du Centre funéraire. 

ROCHON, Pauline (née Boucher) 
À Montréal, le 7 novembre 1997. est décédée 
Pauline Boucher, épouse de Guy Rochon. 
Outre son époux, elle laisse dans le deuil 
ses filles Liliane (Serge Croteau) et Monique 
(Richard Perron), ses petits-enfants Mathieu, 
Mélissa, Guillaume et Gabriel ainsi que 
plusieurs neveux et nièces, parents et amis. 
Exposée au 
Complexe funéraire St-Francois d'Assise 

Urael Bourgie Ltée 
6700, Beaubien Est 

Les funérailles auront lieu le lundi 10 
novembre à 11 h en l'église St-Fabien (6455 
de Renty. Montréal) et de là au cimetière 
Repos St-François d'Assise. Parents et amis 
sont priés d y assister sans autre invitation. 
Heures de visite: dimanche de 14 à 17 h et 
de 19 à 22 h. lundi dès 9 h. 

GODIN, Gabriel 
A l'hôpital du Sacré-Coeur, le 8 novembre 
1997. a l'âge de 73 ans. est décédé Monsieur 
Gabriel Godm. époux de Madeleine Bélanger. 
Outre son épouse, il laisse dans le deuil ses 
5 enfants, ses petits-enfants, ses deux soeurs 
ainsi que parents et amis. Exposé au 
Complexe funéraire Urgel Bourgie Ltée 

790, boul. Ste-Croix 
Ville St-Laurent 

Les funérailles auront lieu le lundi 10 
novembre 1997 à 10 h en l'église St-Laurent 
(chapelle). 805. boul. Ste-Croix. Ville St-
Laurent, et de là au cimetière St-Laurent. 
Parents et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation. Heures de visite: dimanche 
de 14 à 16 h et de 19 à 21 h. 

PETTINICCHI, Fleurette 
À Montréal, le 7 novembre 1997. à l'âge de 
75 ans, est décédèe Mme Fleurette Mezza-
pella. épouse de feu Alfred Pettinicchi. Elle 
laisse dans le deuil ses enfants Lydia et Alfred, 
ses frères et soeurs, beaux-frères et belles-
soeurs, neveux et nièces, parents et amis. 
Elle sera exposée au 

Salon Alfred Dallaire Inc. 
1120, Jean-Talon Est 

lundi et mardi les 10 et 11 novembre 1997 
de 14 à 17 h et de 19 à 22 h. Le service 
funèbre sera célébré en I église St-Mathieu. 
2600 rue Jean-Talon Est. mercredi le 12 
novembre à 11 h et de là au cimetière Notre-
Dame-des-Neiges. 

REMERCIEMENTS 

SCHAMI-TAHAN, Isabelle 
1913 - 1997 

Au C.H.S.L.D. St-Hubert, le 7 novembre 1997, 
à l'âge de 84 ans, est décodée Isabelle 
Schami, née Tahan, épouse de feu Albert 
Schami et mère de leurs enfants Gilbert, 
Roger. Thérèse, Raymond, Monique, Ber­
nard, Paulette (décédée). Elle laisse égale­
ment dans le deuil ses petits-enfants et 
arrière-petits-enfants, autres parents ainsi 
que ses chers amis. Exposée à 

La Maison Darche 
505, Curé Poirier Ouest, Longueuil 

Les funérailles seront célébrées le mercredi 
12 novembre à 14 h en l'église St-Jean Eudes, 
2000 boul. Marie, St-Hubert, et de là au 
cimetière St-Georges. lieu de la sépulture. 
Heures de visite: mardi le 11 novembre de 
14 à 17 h et de 19 à 22 h. Mercredi à compter 
de 10 h. 

VEILLEUX, Camille 
À Montréal, le 7 novembre 1997, à l'âge de 
74 ans, est décédé M. Camille Veilleux, époux 
de feu Raymonda Veilleux. Il laisse dans le 
deuil son fils Jean-Pierre (Johanne Gravel), 
ses deux petits-enfants Jean-François et 
Karine. son amie Gisèle Dubois, ses frères 
et soeurs, ainsi que plusieurs autres parents 
et amis. 
La famille recevra parents et amis au 
Complexe funéraire Urgel Bourgie Ltée 

745 Crémazie Est, Montréal 
Les funérailles auront lieu le lundi 
10 novembre à 11 h en l'église St-Alphonse 
d Youville et de là au cimetière Notre-Dame-
des-Neiges. Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation. Heures de 
visites samedi et dimanche de 14 à 17 h et 
de 19 à 22 h. lundi dès 9h. 

REMERCIEMENTS à Mère Julienne du Rosaire pour faveur 
accordée avec promesse de pebiotot DJ>.  

REMERCIEMENTS à Mère Julienne du Rosaire pour faveur 
accordée avec promesse de publication. O.P. 

REMERCIEMENTS a.: SaceCoeur pou» Bjjj obtenue RP 
REMERCIEMENTS au Si-Vierge pour faveur obtenue AMB 

VILLENEUVE LAUZON, Fernande 
1919 - 1997 
Le 7 novembre 1997. à rage de 78 ans. est 
décédée Fernande Villeneuve (Lauzon). 
épouse de feu Guy Villeneuve. Elle laisse dans 
le deuil sa fille Christiane. son fils Pierre, sa 
belle-fille Jocelyne Du Verger, ses petits-
enfants Louis-Martin, Sophie. Valérie et 
Charles-Antoine Villeneuve ainsi que ses deux 
soeurs Lucide, épouse de Lucien Courteman-
che, Rachel, épouse de Roger Morin et son 
frère Guy Lauzon, époux de Yolande Massie. 
Elle sera exposée le lundi 10 novembre de 
19 à 22 h et le mardi 11 novembre de 9 à 
10 h au 

Salon funéraire Magnus Poirier Inc. 
10 526, boul. St-Laurent, Montréal 

Les funérailles auront lieu mardr le 11 
novembre à 10 h 30 en l'église St-André-
Apôtre. 10 530 Waverly. Montréal. Un don 
à Centraide ou à la Fondation des maladies 
du coeur du Québec serait apprécié. 

AVIS LÉGAUX - APPELS D'OFFRES 
SOUMISSIONS • ENCANS 

APPEL 
D'OFFRES! 

Communauté 
/ S / urbaine 

de Québec 

GUIDE TOURISTIQUE 
GUIDE DE L'HÉBERGEMENT 
La Communauté urbaine de Québec demande 
des soumissions séparées pour l'impression et 
la photogravure du guide touristique et d'un 
tiré à part de la section «restaurants» — Ré­
gion de Québec 1998-1999 et l'impression et la 
photogravure du guide de l'hébergement — 
Région de Québec 1998-1999. 
Les intéressés peuvent se procure' les devis et 
obtenir les renseignements pertinents en 
s'adressant à monsieur Daniel Lessard, ing.. 
M.Se., Communauté urbaine de Québec, 399, 
rue Saint-Joseph Est. bureau 131. Québec 
(Québec) G1K 8E2. (418) 649-2622, poste 
2257. 
Toute soumission doit être accompagnée soit 
d'un chèque visé payable à l'ordre de la Com­
munauté urbaine de Québec, soit d'un cau­
tionnement de soumission érms selon les 
prescriptions de l'appel d'offres. 
Toute soumission dort être présentée sous en­
veloppe cachetée sur laquelle sera bien indi­
quée ta mention -NE PAS OUVRIR -
SOUMISSION POUR LE GUIDE TOURISTIQUE 
ET LE TIRÉ À PART (SECTION RESTAU­
RANTS)- ou «NE PAS OUVRIR - SOUMISSION 
POUR LE GUIDE DE L'HEBERGEMENT- selon 
le projet pour lequel une soumission est dépo­
sée. . 
Toute soumission pour être valablement reçue 
dort se trouver entre les mains du secrétaire de 
la Communauté urbaine de Québec. Me Pierre 
Rousseau, 399, rue Saint-Joseph Est. bureau 
527. Québec (Québec) G1K 8E2, au plus tard le 
20 rKJvernbre 1997 à 15 h. 

Les soumissions reçues seront ouvertes pub:; 
quement à cette date, au siège social de la 
CUQ. cmq (5) minutes après l'heure susdite et 
en présence des soumissionnâmes intéressés. 
Seules seront considérées les soumissions des 
fournisseurs ayant leur principale place d'affai­
res au Québec (c'est-à-dire le principal établis­
sement d'où les affaires sont dirigées et / ou le 
personnel de maîtrise et réquipement se trou­
vent ordinairement). 
La Communauté urbaine de Québec ne s'en­
gage à accepter ni la plus basse ni aucune des 
soumissions reçues et n'encourt aucune obli­
gation à l'égard des soumissionner 

Le secrétaire de la CUQ 
Pierre Rousseau, avocat 

Québec, le 9 novembre 1997 

Le prince Charles déménage 
plus près de ses enfants 
Associated Press 
LONDRES 

Le prince Charles, héritier d u trône 
d'Angleterre, va changer d'apparte­
ment londonien pour pouvoir hé­
berger ses deux fils, les princes 
W i l l i a m et Harry, a annoncé hier 
un porte-parole de la famille roya­
le. 

De retour la semaine dernière 
d'une tournée en Afrique du Sud, 
Charles va abandonner son modes­
te foyer de divorcé pour un grand 
cinq-pièces dans le même ensem­

ble d'immeubles, près de St. James 
Palace, au centre de Londres. 

Depuis le divorce de leurs pa­
rents en 1996, les princes Wi l l i am, 
15 ans, et Harry, 13 ans, séjour­
naient chez leur mère la princesse 
Diana à Kensington Palace, jusqu'à 
sa mort à Paris le 31 août dernier. 

En cours de rénovation, le nou­
vel appartement de leur père de­
vrait être habitable au début de 
l'année prochaine, après le tradi­
tionnel Noël royal à Norfolk, a pré­
cisé ce porte-parole. 

Génies en herbe 
En coiaboraton avec Gantes en heroe Pantokxje me . 3535. txxi Rosemont. Montréal H1X 1K7 

A CATHARES 
1 Innocent III 
2 Manichéisme 
3 Saint Louis (IX) 
4 Montsécjur 
5 Les Pyrénées 

B PALÉOGÉOGRAPHIE 
1 Gondwanaland 
2 Pangée 
3 Cénozoïque 
4 Hypothèse de l'astéroïde 
5 Trilobites 

C POT-POURRI DE 
PIEDS 

1 Pied-de-poule 
2 Pied-à-terre 
3 Pieds-noirs 
4 Pied-de-biche 
5 Pied-fort 

D PERSONNAGES 
EN « F » 

1 Henry Fonda 
2 Enrico Fermi 
3 Louis Fréchette 
4 Femandel 
5 Manuel de Falla 

E FRONTIÈRES 
SUD-AMÉRICAINES 

1 Bolivie 
2 La guerre du Pacifique 
3 Chenal Beagle 
4 Saint-Siège 

(Pape Jean-Paul II) 
5 Crevettes Krill 

Pétrole 

F DE QUI PARLE-T-ON ? 
1 César 
2 Galilée 
3 John Locke 
4 Shakespeare 
5 Emile Zola 

G CHARLEVOIX 
1 Parc de conservation des 

Grands-Jardins 
2 St-Joseph-de-la-Rive 
3 Baie-St-Paul 
4 362 
5 St-Simeon 

H LE RIRE 
1 Andorphines 
2 15 
3 Hémisphère droit 
4 - Zygcto » 
5 L'Homme 

PHOTO AP 

Chute du 13e étage 
Une petite fille de trois ans est sortie presque indemne d'une 
chute du treizième étage d'un immeuble de Hong Kong. La 
chute de la petite Lau Tim a été amortie par des cordes à lin­
ge. Elle était tombée de la fenêtre de la cuisine après avoir 
grimpé sur le rebord pour retrouver sa mère qui était sortie 
faire des courses. 

Le comte Spencer nie être en 
mauvais termes avec la famille royale 
Agence France-Presse 
J O H A N N E S B U R G 

Le comte Spencer, frère de Lad y 
Diana, nie que sa famille soit en 
mauvais termes avec la famille 
royale, qu' i l avait semblé attaquer 
lors des funérailles de la princesse 
de Galles. 
Charles Spencer, qui réside en 
Afrique du Sud et dont les paroles 
acerbes avaient été interprétés com­
me un affront au palais de Buc-
kingham, a déclaré que la BBC 
avait déformé son discours, grâce à 
un habile montage, rapporte le Star 
de Johannesburg. 

« Je leur ai rendu hommage dans 
mon discours. S'il y .avai t eu un 
problème entre nous, je n'aurais ja­
mais rencontré le prince Charles à 
deux occasions lors de sa visite en 
Afrique du Sud », a-t-il déclaré. 

Le comte, qui a indiqué n'avoir 
pas lu un journal depuis la mort de 
sa soeur, a été surpris du retentisse­
ment du discours qu' i l a prononcé 
lors des funérailles de la princesse. 

Dans sa première interview avec 
un journal depuis la mort de Diana, 
Charles Spencer a indiqué que son 
discours — désormais célèbre — 
avait été facile à écrire. 

« Cela m'a pris une heure et de­
mie ( . . . ). C'est venu du coeur. Je 
n'avais pas d'objectif précis », a-t-i l 
précisé. 

Le comte Spencer, qui a pris ré­
cemment la tête de deux associa­
tions caritatives dans le province 
du Cap, a nié avoir l'intention de 
reprendre le flambeau de sa soeur 
— dont l'engagement en faveur des 
causes humanitaires est devenu le 
gendaire. 
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Le plus ambitieux voyage 
non habité dans l'espace 

Un artiste a dessiné le vaisseau spatial de la mission Champollion Deep Space 
4 qui se dirigera vers la comète Tempel 1 en avril 2003. Cette mission consti­
tue peut-être le plus ambitieux voyage non habité dans l'espace de l'histoire. 
Sur l'illustration, sur fond de comète, on voit les trois éléments constituant le 
vaisseau : l'orbiteur, Patterrisseur et le module qui sera mis à feu de la comète 
pour retourner à l'orbiteur et ramener sur Terre des échantillons. 

L A GRILLE THÉMATIQUE 

de Michel Hannequart 

VOYAGE EN ALLEMAGNE 

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 

HORIZONTALEMENT 

1 Région historique 
d'Allemagne — Ville 
d'Allemagne. 

2 Coule en Allemagne 
— Dans la rose des 
vents — Semblable 
— Passe à Saint-
Omer. 

3 Affirmation — Che­
veu — Amiral alle­
mand mort en 1960. 

4 Ville allemande — 
Site des Jeux de 
1936 — Interjection. 

5 Roue à gorge — 
Loyale — Ville d'Alle­
magne. 

6 En Bavière — Acide 
désoxyribonucléique. 

7 Rongeur — Grand-
mère. 

8 Couvert de petites 
saillies arrondies — 
Dans la famille des 
bovidés. 

0 Gloussé — Mort — 
Brome. 

10 Sur la Saale — Petit 
cloporte — Impayée. 

11 Cuivre — Ville d'Alle­
magne — Agence 
centrale de rensei­
gnements — Sans 
mélange. 

12 Risqué — Ville de 
Malaisie — Surface 
de la terre — Gadoli-
nium. 

13 Rivière d'Allemagne 
— Divinités. 

14 Danse — Personnel 
— Ville d'Allemagne. 

15 Forêts-noires — 
Choucroutes. 

VERTICALEMENT 
1 Fleuve d'Allemagne 

— Savant allemand. 
2 Prophète hébreu — 

Oiseau palmipède. 
3 Symbole chimique — 

Land d'Allemagne — 
Autre nom de l'Ir­
lande. 

4 Tronche — Ville d'Al­
lemagne — Posses­
sif. 

5 Qui a une trop bonne 
opinion de sa per­
sonne — Ficelles. 

6 Ville de Bavière, sur 
la Saale — Marque la 
façon — D'une locu­
tion signifiant s'en al­
ler — Etui de métal. 

7 Finit en décembre — 
Valises — Sépare 
partiellement la Polo­
gne et l'Allemagne. 

8 Personnage féminin 
fabuleux qui attirait 
par son charme et 
son chant les bate­
liers du Rhin et pro-
v o q u a i t d e s 
naufrages — Qui est 
dépourvue de géné­
rosité. 

9 Espaces sablés — 
Mesure — Près de 
Coblence. 

10 Commune du Morbi­
han — Range par ca­
tégories. 

11 Petite construction 
placée sur la voie pu­
blique — Phalanges. 

12 Cordage lové en 
rond et en couches 
s u p e r p o s é e s — 
Porté au pouvoir — 
Populace. 

13 À cet endroit — Arti­
cle contracté — Da­
dais. 

14 Roulement de tam­
bour — Ancien État 
de l'Allemagne du 
Nord — Notre-Sei-
gneur. 

15 Nom allemand de 
Aix-la-Chapelle — 
Ville d'Allemagne. 
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Le PDO, un cousin d'EI Nino 
Les fluctuations climatiques de V Oscillation 
décennale du Pacifique s'étendent sur 20 à 30 ans 

SOLUTION DC DIMANCHE Df f tMOt 

d'après Associated Press 
SEATTLE 

El Nino a un cousin qui prend 
beaucoup plus son temps. Contrai­
rement aux fluctuations climatiques 
qu'engendre le « petit Jésus » pen­
dant un ou deux ans, le passage du 
chaud au froid relié à l'Oscillation 
décennale du Pacifique ( Pacific 
Decenal Oscillation ) s'étend sur 20 
à 30 ans. 

Le phénomène, selon des scientifiques de 
l'Université de l'État de Washington, permet 
de comprendre les hivers plus humides qu'à 
l'accoutumée dans le Sud ; pourquoi l'eau du 
Pacifique est plus chaude que d'ordinaire sur 
la côte Ouest ; ainsi que la relative rareté du 
saumon au large de l'État de Washington et 
de Colombie-Britannique, alors qu'il est 
abondant en Alaska. 

El Nino survient tous les deux à sept ans, 
alors que les vents d'ouest faiblissent et 
qu'une masse d'eau chaude se déplace des 
tropiques du Pacifique vers l'Amérique du 
Sud, couvrant maintenant une superficie 
équivalente à une fois et demie la superficie 
des États-Unis continentaux. 

Les chercheurs de l'Université de W a -
shington expliquent que l'Oscillation est 
beaucoup plus subtile qu'El Nino : le chan­
gement de température avoisine les deux de­
grés pour les eaux de surface. 

Mais c'est assez pour causer des change­

ments atmosphériques tels que le niveau de 
gel, les glaciers de montagne, les courants 
océaniques et les ressources hydriques. Les 
espèces qui peuplent les eaux côtières du Pa­
cifique peuvent aussi changer. 

«< Ce phénomène explique en grande par­
tie les changements climatiques régionaux » , 
affirme David Battisti, professeur adjoint de 
sciences atmosphériques à l'université de la 
côte Ouest. « Si nous pouvions prévoir l'évo­
lution de l'Oscillation, les prévisions seraient 
beaucoup plus précises. » 

Le nord-ouest du Pacifique se trouve en 
phase chaude de l'Oscillation depuis 1977, 
selon John Wallace, professeur de sciences 
atmosphériques et collègue de M . Battisti. La 
phase froide précédente a commencé immé­
diatement après la Deuxième Guerre mon­
diale et s'est terminée en 1977. 

Les scientifiques traquent depuis long­
temps dans l'océan les augmentations et di­
minutions de température associées au Nino. 

« Avec une vue plus globale, on remarque 
que certaines décennies voient plusieurs an­
nées chaudes, alors que des périodes de 20 à 
30 ans sont plus souvent froides » , indique 
le professeur Wallace. Durant une phase 
chaude, « nous avons plus que notre part 
d'années El Nino, qui sont également plus 
fortes » . Durant la dernière phase froide du 
cycle, il semble que El Nino se soit manifesté 
moins souvent. 

Selon M . Wallace, la période allant de 
1925 à 1945, une phase chaude, était sembla­
ble à celle d'aujourd'hui, au point de vue du 
climat et de la pêche dans le Pacifique Nord-
Ouest. 
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Association québécoise des sports en fauteuil roulant 

Soutenez nos athlètes! 
Envoyez vos dons à: 

AQSFR. 4545 Pierre-de Coubertin, C.P. 1000, Suce. M. Montréal, Qc 

H1V3R2 (514) 252-3108 

Génies en herbe 
En cofcaooration avec Ger»es en heroe Panto»oç>e me.. 3S36. Dou». Rosemont. Montre* H I X 1K7 

A CATHARES 
1 Quel pape du Xllle siècle 

commanda une croisade 
contre les régions affec­
tées par cette hérésie ? 

2 La plupart des hérésies 
dualistes du Moyen Âge 
s'inspiraient de quelle re­
l ig ion p r o v e n a n t du 
Moyen-Orient ? 

3 Quel roi du Moyen Âge 
profita de l'acharnement 
de l'Église contre les ca­
thares afin d'annexer le 
Languedoc à la couronne 
de France ? 

4 Quelle forteresse, tombée 
en 1244, était le symbole 
de la puissance de l'héré­
sie cathare ? 

5 Dans quelle chaîne de 
montagnes retrouvait-on 
cette forteresse ? 

B PALÉOGÉOGRAPHIE 
1 Au paléozoïque inféneur 

(il y a 408 millions d'an­
nées), quel nom portait le 
continent géant formé par 
l'Amérique du Sud, l'Afri­
que. l'Australie, l'Antarcti­
que, l'Inde et la Chine ? 

2 Au paléozoïque supérieur 
(il y a 260 millions d'an­
nées), quel nom a-t-on 
donné au super continent 
formé par l'ensemble des 
continents qui s'étaient 
regroupés en une masse 
compacte ? 

3 À quelle période géologi­
que récente lès Rocheu­
s e s s e s o n t - e l l e s 
formées ? 

4 Quelle hypothèse est la 
plus utilisée afin d'expli­
quer la dispantion des di­
nosaures au mesozoïque 
supérieur ? 

5 Quels invertébrés de la 
période cambirenne fu-

. rent les premiers à avoir 
une partie dure (co­
quille) ? 

C POT-POURRI 
DE PIED 

1 Comment appelle-t-on un 
tissu dont les fils de 
chaîne et de trame, de 
couleurs différentes, sont 
croisés de manière à for­
mer un dessin évoquant 
l'empreinte d'une poule ? 

2 Comment appelle-t-on un 
logement que l'on n'oc­
cupe qu'occasionnelle­
ment, en passant ? 

3 Quel nom a-t-on donné 
aux Français d'origine eu­
ropéenne installés en 
Afrique du Nord plus pré­
cisément en Algérie, 
avant l'indépendance ? 

4 Comment s'appelle le le­
vier métallique dont la 
tête, en biais, est aplatie 
et fendue pour l'arra­
chage des clous ? 

5 Quel nom a-t-on donné à 
la pièce de monnaie flan 
épais, frappée pour servir 
de modèle ? 

2 « S'il avait seulement 
écrit en langue latine, au 
lieu d'échauffer les es­
prits en langue vulgaire, il 
ne lui serait rien arrivé »» 
(selon Xavier de Mais-
tre)? 

3 « ... le Platon de l'Angle­
terre, si supérieur au Pla­
ton de la Grèce » (selon 
Voltaire) ? 

4 « C e n'était pas un 
homme, mais un conti­
nent - (selon Gustave 
Flaubert) ? 

5 « T a n t qu'il n'aura pas 
dépeint complètement un 
pot de chambre plein, il 
n'aura rien fait. » (selon 
Victor Hugo) ? 

Acteur français. 

D PERSONNAGES 
EN « F » 

1 Que! acteur américain, 
décédé à Los Angeles en 
1 9 8 2 , p e r s o n n i f i a 
l'homme fort et intègre et 
joua notamment avec F. 
Lang (J'ai le goût de vi­
vre) et J . Ford (Les Rai­
sins de la colère) ? 

2 À quel physicien italien 
doit-on la première pile à 
uranium ? 

3 Quel écrivain canadien-
français est l'auteur de 
l'épopée nationale la Lé­
gende d'un peuple ? 

4 Quel acteur français inter­
prétait Don Camillo ? 

5 Quel compositeur espa­
gnol est l'auteur de 
l'opéra La vie Brève ainsi 
que des ballets l'Amour 
sorcier et le Tricorne ? 

E FRONTIÈRES SUD-
AMÉRICAINES 

1 Quel pays sud-américain 
s'est retrouvé enclavé 
suite à un conflit frontalier 
avec ses pays voisins en­
tre 1879 et 1884 ? 

2 Comment a-t-on sur­
nommé ce conflit fronta­
lier? 

3 Quel chenal situé à l'ex­
trémité sud de la pointe 
sud-américaine a été une 
source de conflit entre 
l'Argentine et le Chili ? 

4 Curieusement qui a réglé 
ce conflit ? 

5 Quelles deux ressources 
de la région étaient con­
voitées par ces deux 
pays ? 

F DE QUI 
P A R L E - T O N ? 

1 Le « roué par excellence 
de cette civilisation de 
Rome » (selon S t e n ­
dhal) ? 

Ecrivain français 

G CHARLEVOIX 
1 Quel est le nom du parc 

de conservation intégré à 
la réserve faunique des 
Laurentides que l'on re­
trouve au nord-est de 
Saint-Urbain ? 

2 À partir de quel petit vil­
lage doit-on prendre le 
traversier pour se rendre 
à l'île aux Coudres ? 

3 Quelle municipalité de 
Chartevoix tient à chaque 
année un important sym­
posium de la peinture ? 

4 Quel numéro porte la 
route panoramique qui 
longe le fleuve de Baie-
St-Paul jusqu'à La Mal­
baie? 

5 Dans quelle municipalité 
de cette région doit-on se 
rendre si I on veut pren­
dre le traversier pour Ri-
viere-du-Loup ? 

H LE RIRE 
1 Quelles hormones sécré­

tées par l'hypophyse lors 
du rire nous donne cette 
sensation de bien-être et 
d'euphone ? 

2 Combien de muscles fa­
ciaux sont activés lors 
d'une crise de rire ? 

3 Dans quel hémisphère du 
cerveau se retrouve le 
centre du rire ? 

4 La dilatation des zygoma-
tiques lors du rire a 
donné naissance à quelle 
expression décrivant une 
personne drôle ou bouf­
fonne ? 

5 Pour Rabelais et Aristote 
le nre était le propre 
de. . .? 

SOLUTION DANS LE CAHIER DES A N N O N C E S CLASSÉES 
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Plus de 20 ans 
après qu'on en eut 
perdu la trace, un 
universitaire onta-
rien a retrouvé la 
sonde Viking 2, 
tombée dans l'ou­
bli après avoir cap­

tivé la Terre en atterrissant sur Mars 
en 1976. La N A S A avait identifié une 
région de 100 km* où elle pouvait se 
trouver, contre 100 m 2 pour Viking l et 
Pathfinder. Comme il s'agissait d'une 
plaine, on ignorait comment Viking 2 
avait pu se cacher. Phil Stooke, de 
l'université Western Ontario, a réussi 
à identifier deux collines pratique­
ment invisibles sur les images de 
Viking 2, et de les associer à des images 
orbitales pour définir la position exac­
te de la sonde. L'amélioration des ima­
ges a demandé trois mois d'efforts. 

d'après CP 

Médecine 
Le premier « doc­
teur de l'espace » 
canadien sera un 
médecin de famille 
de Timmins, en 
Ontario , Karen 
Breeck. Un accord 
international pré-

vôiCque chaque pays compte des mé­
decins pouvant traiter des astronautes 
sur les navettes spatiales et suivre leur 
état de santé. Le projet pilote de 
l'Agence spatiale canadienne que diri­
gera le Dr Breeck depuis Montréal et 
les États-Unis mettra au point des 
techniques informatiques d'échange 
d'informations médicales, entre au­
tres. La praticienne devra déterminer 
la formation nécessaire pour que les 
médecins canadiens respectent les cri­
tères de la N A S A . 

d'après CP 

Archéologie 
Quatre bornes ki­
lométriques romai­
nes, dont trois en 
bon état, viennent 
d'être découvertes 
sur un chantier de 
La Haye, a indiqué 
le département ar­

chéologique de la mairie de la ville. 
Trois des bornes retrouvées indiquent 
des dates différentes : la première 
avait été érigée en l'an 140 après J.-C. 
sous l'empereur Antonius Pius, la se­
conde date de la période de l'empe­
reur Elegabale (entre 219 et 250 
après J.-C. ) et la troisième est datée 
de 250 après J . -C, quand Decius ré­
gnait sur l'empire romain. 

Agence France-Presse 

Physique 
Des centrales élec­
triques de l'espace, 
de grands satellites 
capables de re­
cueillir l'énergie 
solaire pour ali­
menter la Terre, 
pourraient être 

réalisées dans une vingtaine d'années, 
a déclaré au Congrès un responsable 
de l'agence spatiale américaine 
( N A S A ) . « L'heure est venue de réé­
valuer sérieusement l'énergie solaire 
recueillie dans l'espace comme option 
pour la fourniture d'énergie à la pla­
nète au 21 e siècle » , a souligné John 
Mankins devant la sous-commission 
dé Fespace et de l'aéronautique de la 
Chambre des représentants. Dans un 
rapport publié à cette occasion, la 
N A S A a présenté deux projets qui, se­
lon M . Mankins, pourraient être opé­
rationnels dans une vingtaine d'an­
nées. Le premier, les « Tours 
solaires » , serait une constellation de 
satellites en orbite moyenne, à 12 000 
km d'altitude au-dessus de l'équateur, 
qui pourrait fournir à toute la planète 
du courant électrique. Chaque élé­
ment, composé d'une longue tige de 
chaque côté de laquelle seraient fixés 
des disques récepteurs, fournirait de 
200 à 400 mégawatts. Le second, le 
** Disque solaire » , serait positionné 
beaucoup plus haut, en orbite géosta-
tionnaire, pour transmettre de l'élec­
tricité à une région donnée. Chaque 
satellite, qui aurait à peu près la 
même forme qu'une « Tour solaire » , 
coûterait beaucoup plus cher que cel­
le-ci mais fournirait 5 gigawatt. 

Agence France-Presse 

Biologie 
D e s n e u r o n e s 
« géomètres » , ca­
pables de situer un 
objet comme un 
verre pour diriger 
la main et le porter 
à la bouche, vien­
nent d'être décou­

verts dans le cerveau des singes, selon 
les travaux d'une équipe franco-alle­
mande publiés dans la revue britanni­
que Nature. En effectuant des mesures 
de l'activité électrique cérébrale, les 
chercheurs ont remarqué que certains 
dé ces neurones réagissent à la stimu­
lation visuelle du verre, uniquement 
en fonction de sa position par rapport 
à la tête. En revanche d'autres neuro­
nes réagissent au verre uniquement 
en fonction de sa position par rapport 
à S'oeil. Entre ces deux spécialisations 
extrêmes» l'équipe a identifié des neu­
rones Qtii ont toute une gamme d'acti­
vités inicrmcdiaiies dans ces proces-

de calcul. 

Agence France-Presse 
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d'après Canadian Press et Reuters 

U n astronome to-
rontois de 31 ans a 
découvert à l'ob­
servatoire de Palo-
ma, en Californie, 
deux nouvelles lu­
nes très éloignées 

d'Uranus, qui en compte mainte­
nant 17. Les deux corps célestes, 
relativement petits à l'échelle as­
tronomique, sont les premières 
lunes d'Uranus découvertes de­
puis la Terre en 49 ans. 

Les orbites de Caliban et 
Squeaker sont relati­
vement irrégulières, 
c'est-à-dire inclinées 
par rapport à l'équa­
teur d'Uranus, alors 
que leurs 15 con­
soeurs préfèrent ha­
bituellement la ligne 
séparant les deux 
hémisphères de la 
septième planète la 
plus éloignée du So­
leil. 

Selon l'auteur de 
la découverte, Brett 
Gladman, qui termi­
ne des études postdoctorales en 
astronomie à l'Université de To­
ronto, une douzaine d'autres peti­
tes lunes pourraient être détec­
tées. « Les orbites autour 
d'Uranus pourraient être stables 
jusqu'à 70 millions de kilomètres. 
Les nouvelles lunes se trouvent 
beaucoup plus loin que les 15 au­
tres, à une distance de six à neuf 
millions de kilomètres. » 

Cinq de ces lunes se trouvent 
entre 130 000 et 583 000 kilomè­
tres d'Uranus. Les planètes géan­
tes du système solaire ont comme 
caractéristiques la proximité des 
orbites équatoriales et l'éloigne-
ment des orbites inclinées de 
leurs lunes. 

« La nouvelle est 

impressionnante. 

Il est très 

difficile de 

trouver quelque 

chose qui n'a 

pas été relevé 

par Voyager 2. » 

Les corps célestes, qui porte­
ront le nom de U l et U2 jusqu'à 
ce que l'Union d'astronomie inter­
nationale approuve les sugges­
tions de noms de M . Gladman et 
de son collègue Phillip Nicholson, 
de l'université Cornell, dans l'État 
de New York, ont respectivement 
80 et 160 kilomètres de diamètre. 
Il pourrait s'agir d'astéroïdes évo­
luant autour du Soleil qu'Uranus 
aurait capturés, selon le profes­
seur Nicholson. 

« Je travaillais tard au bureau, 
et tout d'un coup, en regardant 
des photos, j'ai compris qu'il 

s'agissait d'une lune, 
relate M . Gladman, 
décrivant sa décou­
verte d'octobre. De 
temps à autre, j'ima­
gine que quelqu'un 
est chanceux. Il faut 
dire que nous utili­
sons des détecteurs 
numériques beau­
coup plus sensibles 
que les vieilles pla­
ques photographi­
ques. » Le dispositif 
à couplage de charge 
de son équipe, un 

système d'imagerie par ordina­
teur, permet de déceler des objets 
d'un cinquième à un dixième 
moins lumineux. 

En Californie, M . Gladman tra­
quait les comètes avec M . Nichol­
son et Joseph Burns, de Cornell, 
et J.J. Kavelaars, de l'université 
McMaster, de Hamilton. Comme 
une heure du temps de télescope 
de cinq mètres de diamètre ne 
convenait pas à l'observation des 
comètes, le professeur Nicholson 
a suggéré d'inspecter une région 
voisine d'Uranus pour trouver des 
lunes. 

Après une analyse informati­

que de six séries d'images cro­
quées pendant deux nuits du dé­
but de septembre, M . Gladman, 
qui a étudié à l'Université d'Al-
berta, ainsi qu'à Queens et Cor­
nell avant l'Institut d'astrophysi­
que théorique de Toronto, a suivi 
avec ses collègues le faible reflet 
de la trajectoire des deux lunes. 

Uranus, située à 2,8 milliards 
de kilomètres du Soleil, a été ex­
plorée de près par Voyager 2, en 
1986, qui avait découvert alors les 
dix plus petites lunes de la planè­
te. Voyager 2, qui s'est maintenue 
au niveau de l'orbite de la plus 
proche des lunes principales, dis­
posait toutefois d'un petit télesco­
pe, qui pouvait difficilement 
éplucher l'espace jusqu'à l'orbite 
où ont été découvertes les deux 
lunes. 

« La nouvelle est impression­
nante, a déclaré Terrence Dickin-
son, chroniqueur d'astronomie de 
Kingston. Il est très difficile de 
trouver quelque chose qui n'a pas 
été relevé par Voyager 2. » 

L'un des satellistes découverts 
est d'un rouge vif, ce qui pourrait 
impliquer que sa surface est cou­
verte d'hydrocarbones bombardés 
par des particules d'énergie de 
l'espace, a expliqué Joseph Burns. 
Ce composé riche en carbone 
pourrait se révéler du méthane ou 
de l'éthane congelé, comme on en 
retrouve sur les autres lunes. La 
couleur de l'autre lune ne sera 
précisée que par des observations 
ultérieures. 

D'une manière plus générale, 
M . Gladman estime que l'incli­
naison des lunes pourrait servir 
aux chercheurs qui tentent de dé­
terminer si une collision aurait 
renversé Uranus sur le côté, l'une 
des théories qui expliquent pour­

quoi les pôles de la planète sont 
presque parallèles à l'équateur, 
par rapport à l'orbite des autres 
planètes (98 degrés par rapport 
aux 23 degrés de la Terre ) . 
« L'orbite des lunes était peut-être 
régulière avant que la planète ne 
soit renversée. » 

Pour le moment, les lunes por­
tent les noms de S/1997 U l et S/ 
1997 U2. Leur existence a été con­
firmée la semaine dernière par le 
Central Bureau for Astronomical 
Telegrams et l'observatoire astro­
physique Smithsonian, après 
d'autres observations de télesco­
pes d'Hawaï et du Nouveau-
Mexique. 

Les découvreurs d'un corps cé­
leste ont le privilège de suggérer 
un nom à un comité de l'Union 
astronomique internationale, pri­
vilège que M . Gladman a accepté 
de partager avec M . Nicholson. Il 
leur faut cependant suivre certai­
nes conventions : les lunes d'Ura­
nus doivent tirer leur nom d'oeu­
vres de Shakespeare ou de 
poèmes d'Alexander Pope. Entre 
autres, les consoeurs d'Ul et U2 se 
baladent sous le pseudonyme de 
Cordelia, Ophelia, Bianca, Cressi-
da, Desdemona, Juliet, Portia, Ro-
salind, Belinda, Puck, Miranda, 
Ariel, Umbriel, Titania et Oberon. 

Pour la plus petite lune, M . 
Gladman a choisi Caliban, patro­
nyme d'un personnage mi-bête, 
mi-homme de La Tempête de Sha­
kespeare, dont il compare le ca­
ractère à celui de la lune. « Il se 
glisse furtivement parmi les om­
bres, transmettant les ordres de 
Prospero. » 

Brett Gladman préfère de loin 
son choix au surnom choisi par 
Phillip Nicholson : Squeaker, tout 
comme son chat. 

Une météorite au Nouveau-Québec? 
LUC DUPONT 
Agence Science-Presse 

Depuis le début de l'été, une ru­
meur court parmi les Cris de la ré­
gion de Kuujjuarapik, à la baie 
d'Hudson : une météorite serait 
tombée là-bas, le 22 juin. Preuve 
à l'appui, assure-t-on : là où 11 y 
avait auparavant une plage et des 
arbres, on découvre aujourd'hui 
une petite baie de quelque 450 
mètres de large. 

Mauvais nouvelle toutefois 
pour les amateurs d'histoires in­
solites : la nouvelle baie, située a 
une vingtaine de kilomètres au 
nord du village entier de Kuujjua­
rapik, serait plutôt le résultat d'un 
glissement de terrain. 

C'est ce qu'affirme, après en­
quête, le représentant du Comité 
consultatif sur les météorites et 
les impacts ( CCMI ) , le géologue 
de l'Université de Montréal Mi­
chel A. Bouchard. « Je laisse une 
petite ouverture à la possibilité 
que ce soit une météorite. Mais 
selon moi, de la façon dont le 
phénomène est décrit — coulée de 
boue, liquéfaction d'argile — je 
crois qu'il s'agit plutôt d'un glis­
sement de terrain comme on en 
voit autour du lac Saint-Jean. » 

M . Bouchard a été chargé d'en­
quêter sur les événements surve­
nus ce 22 juin. Tout a commencé 
lorsque plusieurs résidants de 
Kuujjuarapik, dont le maire, M . 
Antony Ittushat, di­
saient avoir aperçu 
dans le ciel, entre 19 
et 20 h, pendant 
quelques fractions de 
seconde, un phéno­
mène lumineux s'ap-
parentant à une bou-
le de f e u . La 
découverte, quelque 
temps plus tard, de 
ictte petite baie au nord du villa­
ge, a immédiatement conduit les 
habitants à faire un lien entre les 
deux événements : son pourtour 
donnait véritablement l'impres­
sion d'avoir été découpé par un 
impact. 

« Nul doute que le phénomène 
de la boule de feu a réellement eu 
lieu, et peut avoir été causé par 
l'entrée d'un météore de petite 
taille dans l'atmosphère, poursuit 
le géologue. Là-dessus, les témoi­
gnages, en effet, sont concordants. 
Mais là où il y a probablement er­
reur, c'est lorsque l'on associe cet­
te boule de feu à la formation 

La nouvelle baie 

serait plutôt 

le résultat 

d'un glissement 

de terrain 

d'une nouvelle baie, par ailleurs 
réelle. À mon sens, ces deux phé­
nomènes n'ont aucun lien entre 
eux. » 

Selon Michel Bouchard, les si­
gnes accompagnant 
habituellement un 
impact météoritique 
sont ici absents. Per­
sonne n'a rapporté, 
par exemple, avoir 
entendu des sons 
s'apparentant au 
tonnerre ou à un 
« boom » supersoni­
que, phénomènes 

souvent liés à l'impact des météo­
rites sur la terre. Le géologue ap­
puie aussi son jugement sur des 
vérifications non concluantes me­
nées auprès des réseaux natio­
naux de sismographie. L'impact 
d'une météorite de cette taille est 
en effet susceptible de créer des 
ondes sismiques détectables, ce 
qui n'a pas été le cas ici. 

C'est la raison pour laquelle 
Michel Bouchard penche claire­
ment pour la thèse du glissement 
de terrain. Se basant sur des dis­
cussions avec les autorités du vil­
lage, et sur des photos des lie-ix 
qui lui ont été transmises, « où on 

note la présence d'une crête de 
boue s'étendant dans la baie ( . . . ) , 
d'arbres brisés tout autour de la 
zone de fracture » , il conclut dans 
une lettre envoyée au maire de 
Kuujjuarapik à la mi-septembre, 
que cela est « tout à fait compati­
ble avec un glissement de ter­
rain » . 

Il faut savoir que le phénomène 
des boules de feu n'est pas rare : 
cet effet est le résultat de l'entrée 
dans l'atmosphère d'un objet 
venu de l'espace. La vitesse énor­
me avec laquelle s'effectue cette 
entrée, combiné avec l'effet de 
friction de l'air, consume cet objet 
et donne l'image, pour un obser­
vateur au sol, d'une « boule de 
feu » . Au Canada seulement, on 
en relate au moins une par semai­
ne. 

• 

Moins courantes, par contre, 
sont les découvertes de météorites 
— c'est-à-dire de morceaux de ro­
che — consécutives à l'observa­
tion de ces phénomènes lumines­
cents. On ne récupère pas plus 
d'une vingtaine de météorites par 
année à l'échelle de la terre. 


